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2 MINUTES...

On a testé
Mogul Baseball 2004, un jeu de simulation sur
PC dans lequel il faut occuper le siège de di-
recteur général
d’une équipe,
avec tout ce
que ça impli
que : embau-
ches et échan-
ges, mais aussi
n égo c i a t i on
des droits de
télédiffusion,
fixation des
prix des bil-
lets, des li-
queurs douces,
des crèmes
glacées, etc.
Pour l’exercice, nous avons choisi les Expos.

On se croyait
Bien intelligent après avoir refilé aux Cubs
les gros contrats de Fernando Tatis et Joey
Eischen contre celui de Mark Prior. On a
même réussi à acquérir Éric Gagné contre
Tony Armas, Orlando Cabrera et des
joueurs des ligues mineures. Mais finale-
ment, malgré toute notre bonne (ou mauvai-
se) volonté, nous avons terminé au dernier
rang, avec 100 défaites et un déficit de 32
millions US, évidemment le pire du circuit.

On se dit donc
Que ce n’est pas pour demain que des jour-
nalistes prendront la place des directeurs gé-
néraux !

On ne s’empêchera pas
De critiquer pour autant certaines transac-
tions. Par exemple, quel ex-joueur du Cana-
dien congédié cet été menait la Ligue natio-
nale hier pour les buts marqués ? Si vous
avez répondu ce bon vieux Mariusz Czer-
kawski, donnez-vous deux morceaux de ro-
bots. Et essayez de faire mieux que nous à
Baseball Mogul 2004, juste pour voir...

— L’équipe des Sports

HOCKEY LE CANADIEN

Quintal: «Je me déplace
nettement mieux»
Le vétéran défenseur connaît l’un de ses meilleurs départs en carrière

MATHIAS BRUNET

Stéphane Quintal vieillit bien.
La carrière de plusieurs hockey-
eurs professionnels commence à pé-
ricliter dans la trentaine. Quintal fê-
te ses 35 ans aujourd’hui et il
connaît probablement le meilleur
début de saison de sa carrière.
Quintal forme avec Sheldon Sou-
ray le meilleur duo de défenseurs
du Canadien après six matchs. Ce
premier choix des Bruins de Boston
en 1987 joue en moyenne 20 minu-
tes par match et montre une fiche de
+4, la meilleure du club. Il a en ou-
tre amassé deux points, dont un but.
« Je me sens très confortable dans
mon rôle en compagnie de Sheldon.
On nous donne des missions délica-
tes en défensive. Nous avons affron-
té Mats Sundin lors des matchs con-
tre les Maple Leafs, Jaromir Jagr
contre les Penguins et Steve Yzer-
man, lundi contre les Red Wings.
Ç’a super bien été, surtout avec l’ap-
pui du trio de Joé Juneau.
« Pour Sheldon et moi, c’est un
peu une répétition de ce que nous
avions accompli en séries élimina-
toires contre les Bruins de Boston, il
y a deux ans. Nous sommes deux
gros bonhommes qui jouent de fa-
çon robuste. Nous voulons être sur
la glace dans les derniers instants
d’un match. »
Quintal représente l’aubaine de
l’année chez le Tricolore. André Sa-
vard l’a acquis des Blackhawks de
Chicago en retour d’un choix de
quatrième ronde le 23 juin 2001 et
il a su négocier une entente contrac-
tuelle avantageuse. Quintal a accep-
té d’étaler son contrat de deux ans
sur une période de trois saisons et
Blackhawks et Rangers payent le
tiers de son salaire cette année.
Quintal coûte seulement 500 000 $
au Canadien.
Ce vétéran de 15 saisons dans la
LNH est en train de se forger une ré-
putation dont il a toujours rêvé. Ja-
dis considéré comme un dur à cuire
avant tout, Quintal prouve qu’il
peut devenir un arrière défensif de
premier plan.
« J’anticipe beaucoup mieux les
jeux de l’adversaire. Je ne faisais
pas ça avant. Je ne sais pas si c’est
une question d’assurance, d’expé-
rience ou un mélange des deux,
mais j’arrive à prévoir où la rondelle
va se diriger. »
Quintal estime qu’un changement
dans son programme de condition-

nement physique estival compte
pour beaucoup dans l’amélioration
de son jeu. « Je me suis entraîné
avec notre responsable du condi-
tionnement physique, Scott Livings-
ton, pour la première fois de ma car-
rière cet été. Nous avons fait
beaucoup d’exercices cardio-vascu-
laires, comme de la course, et j’ai
fait beaucoup moins de poids et hal-

tères. Je me sens beaucoup plus agi-
le sur la glace. Je me déplace nette-
ment mieux. Même si un de mes
tirs est bloqué à la ligne bleue ad-
verse, je sais que je peux rattraper
l’adversaire. »
Avec la naissance de sa fille pré-
vue pour les prochaines semaines,
Stéphane Quintal est un homme
comblé.

À LA TÉLÉ AUJOURD’HUI
Baseball
20 h 00 RDS (33) Fox (36) Série mondiale : New
York c. Floride.

Hockey
19 h 30 TSN (28) LNH : Toronto c. Dallas.

Rugby
06 h 30 SPNET (38) Coupe du monde : Argentine
c. Roumanie.
15 h 30 SPNET (38)* Coupe du monde : Argenti-
ne c. Roumanie.

Soccer
14 h 30 TSN (28) RDS (33) Ligue des Champions
Rangers FC c. Manchester United.
14 h 30 TLN (57) Ligue des Champions
Real Madrid c. Partizan Belgrade.
*= en différé, en reprise ou en première diffusion.

PHOTO PC

Stéphane Quintal a beau fêter ses 35 ans aujourd’hui, il semble s’être baigné dans la
fontaine de Jouvence cet été. Jumelé à Sheldon Souray, il connaît l’un de ses
meilleurs débuts de saison en carrière.

.
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HOCKEY LE CANADIEN
LE CANADIEN EN BREF

Un gros test pour Saku
Saku Koivu subira un test important ce ma-
tin. Il entend pousser son corps au maxi-
mum durant l’entraînement de l’équipe,
question de savoir s’il pourra affronter les
Islanders, demain soir au Centre Bell.
« Je m’entraîne avec l’équipe depuis une

dizaine de jours mais je n’ai jamais forcé au
maximum. Je ne suis pas encore sûr de pou-
voir jouer contre les Islanders. Je ressens en-
core de l’inconfort lorsque j’exécute certains
mouvements sur la glace. Si la décision me
revenait, je ne jouerais pas avant d’être cer-
tain d’une guérison complète. Ça ne sera pas
la fin du monde si je rate un autre match. »

Journée de « congé »
Claude Julien a donné congé d’entraîne-
ment sur glace à ses hommes, hier. Plusieurs
ont patiné malgré tout, dont Richard Zed-
nik, Jan Bulis, Francis Bouillon, Jason
Ward, Marcel Hossa, Ron Hainsey, Chris
Higgins ainsi que les blessés Saku Koivu,
Darren Langdon et Chad Kilger.
Ce dernier ne semble pas trop près d’un

retour au jeu. « Il y a encore du sang dans
mon oeil, a indiqué Kilger. Nous n’avons
même pas encore discuté de la date d’un re-
tour. J’ai encore du travail à faire avant de
rattraper mes coéquipiers au chapitre de la
cohésion et de la vitesse d’exécution puisque
j’ai raté tout le camp d’entraînement. »
Langdon dit se sentir un peu mieux. « Ma

blessure à l’aine guérit un peu mieux de jour
en jour. Je vais participer pour la première
fois à un entraînement régulier aujourd’hui.
Mais je ne veux pas brusquer mon retour. »
La plupart de ceux qui n’ont pas enfilé

l’équipement ont passé quelques heures au
gymnase.

Le beau Mariusz s’éclate !
Les Islanders de New York s’amènent à Mon-
tréal aujourd’hui avec un nouvel atout dans
leur jeu. Mariusz Czerkawski est le meilleur
buteur de la LNH en ce début de saison avec
cinq buts en autant de rencontres !
Czerkawski vient déjà d’égaler sa produc-

tion totale de la saison dernière avec le Ca-
nadien. Acquis des Islanders en juin 2002,
Czerkawski avait marqué à son premier
match avec le Tricolore lors de la rencontre
d’ouverture contre les Rangers de New York,
mais il n’en avait marqué qu’un seul autre
lors des 24 matchs suivants. On l’a envoyé
dans la Ligue américaine pour une dizaine
de matchs mais il n’a guère produit davanta-
ge à son retour. Il a d’ailleurs terminé la sai-
son à Hamilton.
Bob Gainey a racheté son contrat cet été

et Czerkawski s’est joint à nouveau aux Is-
landers à titre de joueur autonome. Le Polo-
nais n’a sans doute pas impressionné ses
employeurs à l’entraînement puisque ceux-
ci n’ont pas jugé beau de l’inscrire sur leur
liste de protection à quelques jours de l’ou-
verture de la saison. Mais aucune équipe ne
l’a réclamé. Les Islanders doivent se frotter
les mains de satisfaction aujourd’hui...

—Mathias Brunet

PHOTO ALAIN ROBERGE, ARCHIVES LA PRESSE©

Les succès du Tricolore se réflètent les uns sur les autres. Le retour de Sheldon Souray, par exemple, permet à Patrice Brisebois
de souffler un peu et de se concentrer sur les aspects du jeu qu’il maîtrise mieux.

Green: «J’aime notre équilibre»
MATHIAS BRUNET

Rick Green est impressionné par son
groupe de défenseurs.
Hier matin, le Canadien présentait la
meilleure moyenne de buts alloués de
la Ligue derrière le Lightning de Tam-
pa Bay.
Depuis sa contre-performance devant
les Sénateurs d’Ottawa, lors du match
d’ouverture, le Tricolore a accordé
seulement quatre buts en cinq rencon-
tres. Et aucun en troisième période.
« J’aime notre équilibre en défensi-
ve, avoue l’ancien numéro 5 du Trico-
lore. Nous avons trouvé les bonnes
combinaisons. Quintal avec Souray,
Rivet avec Markov, Brisebois avec
Bouillon ou Hainsey ; la chimie est
bonne au sein de tous nos duos. Cet
équilibre me rappelle notre défensive
à Montréal à l’époque où je jouais.
Nous avions Petr Svoboda, Chris Che-
lios, Craig Ludwig, Larry Robinson, et
chacun apportait quelque chose de
différent à notre groupe. »
La défensive du Canadien accorde
beaucoup moins de tirs au but cette
saison, comme en fait foi sa moyenne
de 22 lancers par rencontres depuis le
début du calendrier. C’est dix lancers
de moins que l’an dernier.
« Nous avons insisté sur trois points
prioritaires, précise Green. L’impor-
tance d’une bonne première passe, les
choix de jeu sous pression et la pru-
dence en général. À Ottawa, nos dé-
fenseurs se sont portés à l’attaque à

des moments inopportuns et nous en
avons subi les conséquences. La prio-
rité demeure la défensive. Ce qui ne
veut pas dire d’oublier l’attaque. Un
joueur comme Andrei Markov obtient
malgré tout sa part d’occasions de pro-
duire en offensive. »
Les défenseurs du Canadien sem-
blent mieux utilisés. Patrice Brisebois
jouait en moyenne 24 minutes par
match ces deux dernières années. Il
lui arrivait même de jouer 29 ou mê-
me 30 minutes à l’occasion lors de
certaines rencontres. Depuis le début
de la saison, Brisebois joue en moyen-
ne 19 minutes. Il cède sa place à des
joueurs plus défensifs lors des situa-
tions à quatre contre cinq ainsi que
dans les moments plus corsés en fin
de rencontre. Il répond bien.
Andrei Markov et Sheldon Souray
sont les défenseurs utilisés le plus
souvent. Ils jouent en moyenne 22
minutes par match. Personne n’a joué
plus de 25 minutes dans une rencon-
tre. « Nos défenseurs sont employés
en fonction de leurs aptitudes. Cer-
tains sont supérieurs en avantage nu-
mérique, d’autres se signalent dans
des missions plus défensives. Nous
cherchons à trouver l’équilibre parfait
et tout le monde comprend son rôle »,
explique Green.
L’hiver dernier pourtant, Rick Green
se creusait les méninges pour relancer
ce club en panne de victoires et de
buts. En février, il avait lancé un mes-
sage cinglant aux joueurs. « Claude

(Julien) commence à se demander ce
qu’il lui reste comme solutions pour
mettre cette équipe en marche. On
analyse les matchs sur vidéo, on tente
de corriger les erreurs, on passe nos
messages, mais ça ne fonctionne pas.
On peut leur répéter mille fois les mê-
mes choses mais ça doit venir d’eux-
mêmes. On ne peut tout de même pas
prendre les joueurs par la main et leur
montrer comment agir dans chaque
situation de match... »
Six mois plus tard, le noyau de
l’équipe est sensiblement le même
mais le message semble se rendre à
ses destinataires. Que s’est-il passé ?
« Nos joueurs sont plus vieux d’un
an, ça fait une différence, mentionne
Green. Et à force de répéter les mêmes
choses, on finit par faire passer nos
messages. Nous avons des joueurs in-
telligents ici et ils répondent bien. Il
faut continuer à mettre la défensive en
priorité. »
Reste que le retour en santé de Sou-
ray a transformé cette équipe. Il forme
un excellent duo avec Stéphane Quin-
tal. Souray mesure 6 pieds 4 pouces et
pèse 227 livres, Quintal fait 6 pieds 3
pouces et 233 livres. L’an dernier, Pa-
trick Traverse jouait en moyenne 20
minutes par match à sa place. « J’ai
toujours su qu’il pourrait devenir un
défenseur complet et efficace, dit
Green. Il lui fallait demeurer en santé.
Nous sommes ravis de voir tout ce
qu’il peut accomplir pour cette équipe
en ce début de saison. » .
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BASEBALL

Les Yankees assomment les Marlins
en neuvième manche
LA PRESSE

Dame Nature et les Marlins
n’ont pas choyé les amateurs
hier soir. Les Yankees de New
York ont marqué cinq points
dans les deux dernières man-
ches pour l’emporter 6-1. Ils
prennent ainsi les devants 2-1
dans cette série au meilleur de
sept.
Les visiteurs ont utilisé la lon-
gue balle pour inscrire leurs
quatre derniers points. Aaron
Bonne a frappé un circuit en so-
lo. Puis Bernie Williams a assé-
né le coup de grâce avec un cla-
que de trois points.
Derek Jeter a connu son meil-
leur match des séries avec trois
coups sûrs et quatre visites sur
les coussins. Il a marqué trois
points. Après avoir encaissé
trois revers dans les séries de
fin de saison, le vétéran Mike
Mussina a signé la victoire,
protégée par Mariano Rivera.
Solide dans la défaite, Josh
Beckett a écopé du revers.
Pour ce premier match d’une
Série mondiale présentée en
Floride depuis le 26 octobre
1997 — les Marlins avaient
alors remporté le septième
match de la Série contre les In-
dians de Cleveland — les ama-
teurs massés dans les estrades
du stade Pro Player n’ont pas
été gâtés par la température
puisque le match s’est déroulé
sous la pluie.
Les Marlins ont pris l’avance
dès la première manche grâce à
un double de Juan Pierre et un
simple de Miguel Cabrera dans
la droite. Les Yankees ont créé
l’égalité 1-1 en début de qua-
trième manche quand Derek
Jeter est venu croiser le marbre
après que Jorge Posada eûtsou-

tiré un but sur balles avec les
buts remplis.
Après le retrait sur des prises
de Bernie Williams, Hideki
Matsui a été atteint par un tir
de Beckett ; le but sur balles a
suivi. Beckett s’est ressaisi en
forçant Karim Garcia à frapper

un faible roulant pour le der-
nier retrait de la manche.
Les Yankees ont emprunté le
même scénario au début de la
huitième manche pour prendre
les devants 2-1. Après un re-
trait, Jeter a frappé un double
le long de la ligne de droite et

ce coup sûr a chassé Beckett du
match. Appelé à la rescousse
pour affronter les frappeurs
gauchers adverses, Dontrelle
Willis a accordé une passe gra-
tuite à Giambi avant de retirer
Bernie Williams sur un ballon
au champ centre. Hideki Matsui

a ensuite procuré les devants
aux Yanks avec un simple dans
la gauche. Willis a ensuite rem-
pli les coussins avec un but sur
balles à Posada. Chad Fox s’est
amené en relève et il a retiré le
frappeur suppléant, Ruben
Sierra, sur des prises.

PHOTO REUTERS ©

Derek Jeter a frappé un double contre Josh Beckett en quatrième manche. Le joueur des Yankees est venu marquer quelques instants plus tard après
le but sur balles à Jorge Posada.
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Deux joueurs des Yankees
pourraient être accusés d’agression
D’APRÈS AP

BOSTON — La Sûreté munici-
pale de Boston veut porter des
accusations d’agression contre

le releveur Jeff Nelson et le
voltigeur Karim Garcia, des
Yankees de New York, à la
suite d’une bagarre avec un
employé des Red Sox.

Cette algarade serait surve-
nue dans l’enclos de relève au
cours de la neuvième manche
du match du 11 octobre de la
série de championnat de la Li-

gue américaine. Employé à
temps partiel pour s’occuper
du terrain, Paul Williams af-
firme que deux joueurs des
Yankees l’auraient attaqué
parce qu’il encourageait les
Red Sox.
À la suite de cette bouscula-
de, Paul Williams avait été
conduit à l’hôpital. Les Yan-
kees avaient alors déclaré
avoir été provoqués. Hier,
leur porte-parole, Ben Tulie-

bitz, a refusé tout commentai-
re.
Un porte-parole du procu-
reur du comté de Suffolk, Da-
vid Procopio, a mentionné
que les policiers envisa-
geaient de demander aux au-
torités de fixer une date pour
une audience préliminaire
afin de déterminer si des ac-
cusations devraient être dépo-
sées contre les joueurs des
Yankees. ..
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JEAN-FRANÇOIS BÉGIN
Bowman tel qu’en lui-même
I
l a eu 70 ans le mois passé, mais il
ne les fait guère. Le visage s’est ar-
rondi, mais les yeux demeurent
perçants. Le menton haut, le nez

effilé, l’air sévère, quoique illuminé
de temps à autre d’un sourire fugace :
Scotty Bowman est resté le même. Si
ce n’est, bien sûr, qu’on ne le voit
plus faire les cent pas derrière les
bancs des arénas de la Ligue nationale
de hockey.
L’entraîneur le plus titré de l’histoi-

re de la LNH était de passage à Mon-
tréal, hier, pour un atelier-conférence
réunissant une centaine de gens d’af-
faires. Il les a entretenus des secrets
du leadership qui lui a permis de rem-
porter neuf Coupes Stanley en 30 sai-
sons, de ses débuts avec les Blues de
St. Louis à la fin des années 60 à sa re-
traite au terme de la saison 2001-2002.
Aujourd’hui conseiller spécial au-

près de la direction des Red Wings de
Detroit, le recordman des victoires
chez les entraîneurs (1244 en saison
régulière) donne tous les mois une ou
deux conférences du genre, entre des
séjours dans ses résidences de Buffalo
et de Sarasota, en Floride. À en juger
par l’attention soutenue que lui ont
accordée les membres de son auditoi-
re, hier, son charisme est demeuré in-
tact.
Il les a régalés d’anecdotes savou-

reuses. Comme la fois où, après un
match à Chicago, il était persuadé que
certains des joueurs du Canadien al-
laient violer le couvre-feu. Pour dé-
busquer les coupables, il a donné un
bâton au portier de l’hôtel et lui a de-
mandé de le faire autographier par
tous les joueurs rentrés après minuit,
lui offrant 10 $ par signature. Le len-
demain matin, six autographes appa-
raissaient sur le bâton... Chaque
joueur pris sur le fait s’est fait imposer
une amende de 100 $ !
Une autre fois, quand il dirigeait les

Blues, ses joueurs étaient devenus un
peu trop désinvoltes à son goût. « Ils
passaient leur temps dans les émis-
sions de radio et ils ne s’entraînaient
pas assez. Pour attirer leur attention,
j’ai commencé à organiser deux séan-
ces d’entraînement par jour, une à
neuf heures le matin et l’autre vers
16 h. Comme ça, ils devaient conduire
45 minutes dans le trafic à chaque
fois, comme le monde ordinaire.
Après trois jours, ils ont compris le
message ! »
Bowman, un natif de Verdun qui a

commencé dans le métier dès l’âge de
20 ans après qu’une blessure eut in-
terrompu sa carrière de joueur, est le
premier à reconnaître que de telles

méthodes n’ont plus cours dans le
hockey d’aujourd’hui.
Selon lui, il y a une constante chez

toutes les équipes qui réussissent, du
Canadien des années 70 aux Red Wings
de 2002 : elles possèdent un noyau de
joueurs ayant grandi au sein de l’organi-
sation. Tout le contraire, souligne-t-il,
des Rangers de New York de Glen Sa-
ther, une bande de millionnaires qui
n’ont qu’une seule victoire en cinq
matchs cette saison. « Il y a beaucoup de
bons joueurs là-bas, mais ils viennent
tous de l’extérieur. Par contraste, une
équipe comme les Red Wings, même si
elle a acquis des joueurs autonomes, a
été fondée sur un noyau de joueurs re-
pêchés par le club, comme Steve Yzer-
man, Sergei Fedorov et Niklas Lids-
trom. »
On a souvent dit, probablement avec

raison, que Bowman s’était adouci avec
les années. Mais il n’a jamais cessé de
juger ses joueurs au mérite. À ses débuts
avec Detroit, Steve Yzerman connaissait
des moments difficiles et Bowman n’a
pas hésité à le lui dire lors d’une ren-
contre d’évaluation. Le capitaine des
Wings, à l’époque l’un des meilleurs
joueurs de la ligue, lui a répondu :
« Vous êtes le premier entraîneur qui ne
me dit pas que je suis extraordinaire. »
En anglais, on dirait de Bowman

qu’il est l’un des elder statesmen du hoc-

key, une figure qui en impose et dont
les opinions comptent. Trouve-t-il que
le hockey est rendu ennuyeux ? « J’ai
revu des matchs des années 60 et il y
avait souvent très peu d’occasions de
marquer, dit-il. Mais c’est vrai que ça
manque d’offensive de nos jours. C’est
parce qu’en zone défensive, toute l’équi-
pe se replie autour du gardien. Même
les ailiers ne couvrent pas le point d’ap-
pui. Ça fait pas mal de chemin à parcou-
rir quand vient le temps de se porter à
l’attaque ! Et en zone offensive, les
joueurs pédalent dans le coin pour es-
sayer de faire un jeu vers le filet. Ils

n’utilisent pas assez les défenseurs. »
Pour rendre le jeu plus excitant, il ap-

prouve l’idée de jouer à quatre contre
quatre pendant les punitions mineures
— et majeures — doubles. Il se réjouit
de la réduction de la taille de l’équipe-
ment des gardiens, n’est pas sûr qu’on
doive éliminer la ligne rouge et s’oppose
catégoriquement à ce qu’on agrandisse
les filets.
Et pour ceux qui espèrent le revoir à

la tête d’une équipe ? « Je ne m’ennuie
pas. J’en avais assez du coaching et j’étais
mûr pour autre chose. »
Au revoir, M. Bowman.

PHOTO ARMAND TROTTIER, LA PRESSE ©

Scotty Bowman était de passage à Montréal, hier, pour un atelier-conférence réunissant une centaine de gens d’affaires. Il les a entretenus
des secrets du leadership qui lui a permis de remporter neuf Coupes Stanley en 30 saisons.

THG au Canada:
décision cette semaine

Le Centre canadien d’éthique dans le
sport décidera, d’ici la fin de la se-
maine, s’il va demander au labora-
toire de l’Institut national de recher-
che en santé de Pointe-Claire de
procéder au réexamen des échantil-
lons d’urine d’athlètes en sa posses-
sion afin de déterminer s’ils contien-
nent des traces de THG, le stéroïde
préalablement indécelable dont
l’existence a été rendue publique la
semaine dernière.

C’est ce qu’a indiqué hier le directeur
général de l’organisme, Paul Melia. Se-
lon la directrice du laboratoire de
l’INRS, Christiane Ayotte, tous les
échantillons recueillis depuis la fin du
mois dejuillet ont été préservés. La mé-
thode de détection du THG, mise au
point par le laboratoire de l’Université
de Californie à Los Angeles (UCLA), a
été communiquée à tous les laboratoi-
res accrédités par le CIO, dont celui de
l’INRS.

.
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DOPAGE / RUGBY

Des millions de dollars
auraient été blanchis
L’enquête sur les laboratoires BALCO prend une
tournure inattendue
AGENCE FRANCE-PRESSE

SAN FRANCISCO — Plus d’une
centaine de sportifs pourraient
témoigner devant le grand ju-
ry fédéral qui enquête sur la
compagnie californienne de
compléments nutritionnels
BALCO (pour Bay Area Labo-
ratory Co-Operative) de Victor
Conte, rapportait hier le San
Francisco Chronicle.
Citant une source proche de
l’enquête qui souhaite conser-
ver l’anonymat, le journal an-
nonce que l’enquête se con-
centre principalement sur un
possible blanchiment de mil-
lions de dollars obtenus par la
compagnie pour la fourniture
de produits suspectés dopants.
« C’est énorme », a déclaré la
source, précisant que les audi-
tions portant sur les relations
de Conte avec des chimistes,
des médecins et des compa-

gnies d’analyses de produits
pouvaient commencer (hier) à
San Francisco.
Citant deux autres sources
toujours anonymes, le Chronicle
explique que les enquêteurs
ne cherchent pas à savoir si les
athlètes ont utilisé des pro-
duits dopants, mais combien
ils ont payé pour se les procu-
rer.
Les autorités suspecteraient
Conte d’avoir reçu des mil-
lions de dollars de sportifs
plus ou moins connus, par des
paiements en liquide ne lais-
sant aucune trace contraire-
ment à un chèque ou une carte
de crédit.
Selon une version envisagée
par les enquêteurs, Conte au-
rait menti aux sportifs en leur
affirmant que les compléments
étaient tout à fait légaux. Mais
une source du Chronicle affirme
que certains athlètes savaient

que les produits en questions
étaient interdits. Ils auraient
même déjà confié aux enquê-
teurs que Conte leur avait
fourni un produit masquant.
Conte a eu la visite d’agents
fédéraux dans ses laboratoires
de Burlingame, au début du
mois de septembre.
La semaine dernière, l’Agen-
ce antidopage américaine
(USADA) a révélé la décou-
verte d’un nouveau stéroïde
anabolisant, son président se
déclarant « quasiment certain
que cette substance provient
de Victor Conte et des labora-
toires BALCO ».
Conte, dont la liste de clients
contient des noms aussi célè-
bres que Barry Bonds (base-
ball), Marion Jones et Kelli
White (athlétisme), s’est dé-
fendu, dans des messages en-
voyés à la presse, d’être à la
source de ce dopage.

PHOTO REUTERS©

Le Canadien Quentin Fyffe est plaqué par un joueur italien dans un
match de la Coupe du monde de rugby remporté par l’Italie 19-14.
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La chasse au THG
est commencée
AP et AFP

LONDRES — La Fédération in-
ternationale d’athlétisme
(IAAF) a annoncé hier que
l’ensemble des échantillons
d’urine prélevés lors des
Championnats du monde
d’athlétisme, à la fin du mois
d’août à Saint-Denis, vont
être soumis à de nouvelles
analyses pour tenter de détec-
ter la THG, un stéroïde encore
récemment impossible à met-
tre en évidence.
Les 400 échantillons préle-
vés au Stade de France entre
le 23 et le 31 août vont être
analysés une nouvelle fois,
pour tenter de mettre en évi-
dence la tétrahydrogestrinone
ou THG.
Ce produit est au centre du
scandale qui secoue les États-
Unis, puisque plusieurs athlè-

tes ont été testés positifs à cet-
te substance lors des cham-
pionnats américains en juin
dernier.
« Nous allons le faire, a dé-
claré Nick Davies, porte-paro-
le de l’IAAF. Les aspects juri-
d i q u e s n e s o n t p a s
insurmontables. Notre règle
est claire : nous avons le droit
de pratiquer ces tests. Il faut
juste peaufiner les détails. »
Si des cas sont détectés, des
disqualifications rétroactives
seront prononcées et les mé-
daillés positifs devront rendre
leurs médailles. Des suspen-
sions de deux ans pourront
aussi être prononcées.
Selon les règles de l’IAAF,
les échantillons prélevés en
France doivent être analysés
en France. Pour l’instant, seul
le laboratoire d’UCLA aux
États-Unis sait détecter la

THG. Une solution sera trou-
vée par l’IAAF : soit les
échantillons seront envoyées
en Californie, soit le labora-
toire américain indiquera au
laboratoire de Châtenay-Ma-
labry la procédure à suivre.

Méthode de détection
communiquée
Par ailleurs, la méthode de
détection de la THG a été
communiquée à tous les labo-
ratoires accrédités par le Co-
mité international olympique
(CIO) et l’Agence mondiale
antidopage (AMA), a annoncé
hier l’AMA dans un commu-
niqué.
« Ce test sera prochainement
inclus dans les contrôles régu-
liers effectués par tous les la-
boratoires accrédités », a pré-
cisé l’agence, dont le siège
social est à Montréal.
L’Agence américaine antido-
page (USADA) fera parvenir
aux laboratoires accrédités au
cours de cette semaine des
échantillons de référence pour
ce stéroïde à structure modi-
fiée, la tetrahydrogestrinone
(THG), selon la même source.

NEIL DAVIDSON
PRESSE CANADIENNE

CANBERRA, Australie — Arrive-
derci Canada.
L’Italie a tenu le coup pour
vaincre le Canada 19-14, hier,
devant 20 515 spectateurs au
Stade de Canberra, ce qui signi-
fie que les Canadiens rentreront
encore une fois au pays à l’issue
de la première ronde de la Cou-
pe du monde de rugby.
Le Canada devait vaincre l’Ita-
lie et ensuite Tonga, obtenant
des points bonis à chaque
match pour avoir réussi quatre
essais ou plus, pour conserver
ses minces chances d’accéder
aux quarts de finale.
Le Canada a plutôt récolté un
seul point de ce match pour
avoir terminé à moins de sept
points de l’Italie.
Les Canadiens (0-3), classés
16es, affronteront maintenant
Tonga (0-2) à Wollongong, le
29 octobre, dans un match qui
décidera du dernier rang dans
le groupe.

Ils disposent donc de huit au-
tres jours pour faire le bilan
d’une Coupe du monde qui a
mal tourné dès le premier
match, une défaite de 41-10
contre le Pays de Galles.
Les Italiens peuvent, pour leur
part, se compter chanceux. Ils
ont presque fait cadeau de la
victoire au Canada en fin de
match à la suite d’une série
d’erreurs.
Les 10 dernières minutes
ont été largement à l’avanta-
ge du Canada, quand les at-
taquants ont cherché à obte-
nir les points qui leur
auraient procuré la victoire.
L’Italie, qui a grimpé d’une
position au 12e rang du clas-
sement mondial depuis le
début du tournoi, fera main-
tenant face au Pays de Gal-
les, samedi, dans la capitale
australienne. Ce match aura
pour enjeu la deuxième po-
sition derrière la Nouvelle-
Zélande dans le groupe D et
une place en quarts de fina-
le. .
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MICHEL BLANCHARD
Cette fois, Andra-Vanessa dormira

S
ous le regard attendri de sa
grand-mère maternelle, celle qui
n’avait jamais cessé de frapper de
ses petits pieds le ventre de sa

maman, tout au cours du combat que
son papa livrait le printemps dernier à
Paul Spadafora — au point d’inquiéter
grandement Monica —, dort mainte-
nant à poings fermés pendant qu’à la
télévision, via Internet, un bulletin de
nouvelles en provenance de la Rouma-
nie est diffusé.
Andra-Vanessa Dorin est âgée de

deux semaines. Et quand Léonard dit
qu’elle lui ressemble, ce qui ne man-
que pas de faire sourire l’épouse du
champion du monde des poids légers
(135 livres) de la WBA, il ment à plein
nez tellement la petite est jolie...
Les Dorin habitent une maison spa-

cieuse et toute neuve à Pierrefonds de-
puis mai dernier. Dans l’allée qui mè-
ne au garage, une BMW quatre par
quatre flambant neuve est stationnée et
attend le retour du maître.

Or, quand Dorin dit qu’InterBox a
changé sa vie, cette fois-ci, il ne ment
pas. Avec tous les sous qu’il a amas-
sés dans ses deux combats contre
Balbi, dans celui contre Spadafora et
avec ce qu’il touchera pour se frotter
à Miguel Callist (une somme globale
de quelque trois millions et demi de
dollars, avant impôts), Dorin, en
Roumanie, dans ce pays où le salaire
moyen est de 37 $ par semaine, est
considéré comme un multimillion-
naire.
« Grâce à Internet, j’ai pu assister à

l’arrivée de Léonard à Bucarest, ra-
conte Monica. Et je suis assidûment
les bulletins de nouvelles roumains
où Léonard ne manque pas d’appa-
raître à chaque fois. Et puis, Léo me
téléphone deux ou trois fois par jour.
Il me répète de ne pas m’inquiéter.
Que tout ira bien. Qu’il se sent en
superbe forme.
« Les gens là-bas l’aiment beaucoup.

En fait, je le sens beaucoup moins ner-
veux qu’à son dernier combat contre
Balbi. À son premier combat, ça avait
été très difficile. Il n’était pas très bien
préparé puisque les films qu’il avait
visionnés ne montraient pas Balbi sous

son vrai jour. Cette fois, je le sens en
confiance. »
Monica a ensuite parlé de l’énorme

pression que ressent Léonard à chaque
fois qu’il se bat chez lui.
« Les gens l’aiment tellement qu’il

ne peut se permettre la moindre con-
tre-performance. S’il fallait qu’il
perde, les Roumains seraient telle-
ment déçus que je n’ose même pas y
penser. »
Cette remarque, c’est la deuxième

fois que je l’entendais puisque deux
heures plus tôt, Bernard Barré, le di-
recteur technique d’InterBox, avait
parlé dans le même sens.
« Il faut avoir assisté au deuxième

combat Dorin-Balbi, disputé à Buca-
rest, pour comprendre ce que le mot
pression signifie. En 25 ans de métier,
je n’avais jamais vu ça. Avant le com-
bat, la tension chez les amateurs est
palpable. Omniprésente. Lourde. En
fait, Léo ne peut pas se permettre de
rater son coup tellement une défaite

contre Callist serait perçue com-
me une honte nationale. »
« J’espère que samedi pro-

chain, Internet ne sera pas en
panne, laisse tomber Monica. »
Quand on lui dit que le réseau

TVA retransmet le combat à
compter de quatre heures, en
plus de celui d’Adrian Diaconu,
disputée une heure plus tôt, Mo-
nica semble ravie.
« On ne m’avait pas dit ça.

J’en profiterai pour inviter quelques
amis à venir regarder le combat à la
maison. »

llllllllllllllllllllllllllllll

À Bucarest, présentement, le temps
est merdique. Dix-huit degrés Celsius
le jour, 11 degrés la nuit, le temps est
gris, maussade et pluvieux. Samedi, au
moment du combat, le mercure descen-
dra tout près du point de congélation
et une faible pluie tombera toujours
sur la ville.
Pendant que Dorin peaufine sa forme
en s’entraînant en douceur, Miguel
Callist fait le jars.
À son arrivée, il a exigé de changer
d’hôtel, jugeant le sien trop désuet.
Il se promène en ville d’un air arro-
gant et n’hésite pas à signer des auto-
graphes en prenant soin d’ajouter au
bout de son nom, « New Champion of
the World of the WBA ».
« C’est vrai qu’il est arrogant, dit
Yvon Michel. Il est grand (5’9, compa-
rativement à 5’3 pour Dorin), élancé, et
semble très sûr de lui. »
Quant à Dorin, il est bien sûr le su-
jet de l’heure. Lundi, alors que la
veille, la Roumanie entière décidait

si elle entrait ou pas dans l’Union
européenne, le journal Pro Sport a fait
sa une avec Dorin au moment où il
déposait son bulletin de vote dans la
boîte à scrutin. Les jours qui ont pré-
cédé le référendum, Dorin n’a jamais
hésité à encourager les siens à voter
oui, une initiative bénéfique puisque
54 % des Roumains ont suivi son
conseil. En 2007, la Roumanie entre-
ra donc de plain-pied dans l’Union
européenne.
Rappelons que plus de 10 millions de
Roumains regarderont le combat.
À TVA, selon le temps qu’il fera, on

espère attirer un auditoire de plus d’un
million de téléspectateurs.
À quel genre de combat doit-on
maintenant s’attendre ?
« Callist est un puissant cogneur et
peut être comparé à un sprinter,
nous dit Barré, alors que Dorin, dans
un ring, fait figure de marathonien.
Callist commencera donc le combat
avec beaucoup de force. Dorin ferait
mieux de se méfier et de tenter d’éti-
rer le combat. C’est beaucoup lui de-
mander, Dorin, comme chacun sait,
n’a jamais été reconnu pour être un
styliste. »

BernardBarré : « Léone
peut pas se permettre de
rater son coup tellement une
défaite contre Callist serait
perçue commeune honte
nationale. »

PHOTO ROBERT NADON, LA PRESSE©

Monica Dorin et la petite Andra-Vanessa suivront à distance les exploits de leur boxeur
favori, le 25 octobre à Bucarest.

.
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HOCKEY LA MORT DE DAN SNYDER

La famille Snyder sur le chemin du pardon
Les parents mennonites du joueur décédé pourraient sauver la carrière de Dany Heatley
SELENA ROBERTS

ÉCLAIRAGES
NEW YORK TIMES

C
ôte à côte, avec bravoure,
Graham et LuAnn Sny-
der avaient entamé une
marche de deuil de trois

coins de rue, de leur modeste
maison jusqu’à l’église locale,
lorsqu’un son familier a émergé
des rues d’Elmira, en Ontario.
Vêtus de chandails de hockey,

des centaines de jeunes joueurs
alignés le long du cortège se sont
mis à frapper le pavé avec leurs
bâtons pour honorer Dan Snyder.
« Ça nous fait chaud au coeur,
confiait Graham Snyder quelques
jours après l’enterrement de son
fils. Pour avoir été impliqué dans
le hockey toute ma vie, je sais ce
que ce geste signifie. »
Ce fut l’ultime signe de respect

envers Dan Snyder. À 25 ans, le
petit gars qui avait grandi en
jouant au hockey sur le tapis du
sous-sol venait enfin de se tailler
un poste avec les Thrashers d’At-
lanta au terme d’un long séjour
dans les ligues mineures. Dans sa
petite ville située à 110 kilomè-
tres à l’ouest de Toronto, il était
devenu une légende. Malheureu-
sement, il a perdu la vie dans un
accident d’auto survenu le mois
dernier, à Atlanta.

llllllllllllllllllllllllllllll

Comme l’écrivait récemment
Jeff Schultz dans le Atlanta Jour-
nal-Constitution, les photos de
Snyder sont autant « dans les
fenêtres des commerces de pho-
tos que dans celles des maga-
sins d’équipement sportif, sur
les tableaux des classes des éco-
les secondaires ou encore, au
magasin général du village ».
Comment le héros de Elmira
peut-il être mort ? Comment
son histoire féérique a-t-elle pu
prendre fin si tragiquement
dans le siège du passager d’une
Ferrari conduite par son coéqui-
pier Dany Heatley ?
Le conducteur ne savait-il pas
tout cela ? Pourtant, quand Hea-
tley est entré dans l’église ap-
puyé sur ses béquilles, la famil-
le Snyder ne lui rien demandé.
Heatley, 22 ans et joueur-étoile
des Thrashers, a survécu, lui, à
l’accident du 29 septembre qui
a laissé Snyder six jours dans le

coma avant sa mort.
Le conducteur est-il responsa-
ble de l’accident ? Lorsque Hea-
tley a pris place dans l’autobus
après le service funéraire, Gra-
ham Snyder est allé l’étreindre
fortement, prouvant ainsi que
sa famille est capable d’un re-
marquable esprit de pardon.
« Ça nous semblait être la bon-
ne chose à faire depuis le début,
a indiqué M. Snyder. Quel-
qu’un m’a demandé quand
nous avons pris la décision de
poser ce geste. Nous n’avons ja-
mais parlé de cela en famille,
alors jamais une décision n’a dû
être prise. C’est venu naturelle-
ment. Nous pensions que c’était
la meilleure chose à faire, non
seulement pour un jeune hom-
me comme Dany, mais aussi
pour nous. Si nous avions fait
preuve de colère ou de méchan-
ceté à son égard, ça nous ne
nous aurait pas aidé. »
Peut-être que cette réponse
vient du fait que les Snyder
soient Mennonites, et qu’ils ont
choisi le chemin du pardon plu-
tôt que celui de la condamna-
tion. Or, peu importe les racines
de la compassion de la famille
Snyder, leur réaction à la mort
de leur fils pourrait sauver la
vie de Dany Heatley — d’un
point de vue émotionnel, mais
aussi compétitif et légal.
Une accusation d’homicide pè-
se sur Heatley depuis qu’il a dé-
truit sa voiture contre un mur
de briques. L’alcool n’est pas en
cause, mais qu’en est-il de l’in-
souciance, de la témérité ? A-t-
il perdu le contrôle dans une
courbe à une vitesse que la po-
lice estime à 130 km/h ? Ou y
avait-il un obstacle sur la voie ?
Au moment où l’enquête se
poursuit, plusieurs observateurs
s’attendent à ce que le procu-
reur du comté de Fulton prenne
en considération les souhaits de
la famille Snyder avant de de-
mander une punition sévère
pour Heatley.
« La réaction de la famille
d’une victime exerce une gran-
de influence sur la décision du
procureur, explique l’avocat de
Heatley, Don Samuel. Aucune
preuve légale n’est là pour ap-
puyer cette thèse, mais il s’agit
d’un emploi politique et la per-
ception du public est importan-
te. J’ai passé beaucoup de
temps avec Dany, et il est terri-

blement bouleversé par ce qui
s’est produit. Il est peiné. Il ne
pense qu’à la famille Snyder, à
la perte de leur fils, et non aux
accusations auxquelles il pour-
rait faire face. »
Heatley pourrait subir des re-
mords pour le reste de ses jours,
revoir des images qu’il ne peut
plus effacer, souffrir de culpabi-
lité, d’insomnie ou d’une pro-
fonde tristesse qui menace d’in-
terrompre sa routine à tout
moment. Sa mâchoire a été re-
cousue — résultat de l’accident
— et il n’a pu exprimer ses sen-

timents que par écrit.
« Il changerait de place avec
Dan Snyder s’il le pouvait, ra-
conte le directeur général des
Thrashers d’Atlanta, Don Wad-
dell. Physiquement, Dany va
guérir. Émotionnellement, ça
prendra plus de temps, mais de
la façon dont la famille Snyder
agit, ça aidera d’une façon in-
croyable Dany et toute l’équipe
à passer au travers. »

llllllllllllllllllllllllllllll

La ligue profitera elle aussi de
la compassion de la famille

Snyder. Sur la patinoire, Dany
Heatley est une merveille aux
cheveux roux à qui il manque
une dent au milieu du sourire.
Ses qualités de hockeyeur ont
été soulignées l’année dernière
lors de sa performance de qua-
tre buts au match des Étoiles. Il
est le prochain Mario, avancent
certains. Il fait à tout le moins
partie de l’avenir de la LNH,
s’entendent les experts.
Toutes ces promesses n’au-
raient pu être que poussières
n’eut été du soutien de la famil-
le Snyder. Les mois qui vien-

nent auraient pu être beaucoup
plus sombres pour Dany Heat-
ley si Graham et LuAnn Snyder
n’avaient été présents à l’hôpi-
tal dans les jours qui ont suivi
l’accident.
« Leur fils était dans le coma, à
l’hôpital, et les Snyder deman-
daient des nouvelles de Dany,
se souvient Don Waddell. Mê-
me le matin des funérailles, ils
se souciaient de Dany. »
Il est étonnant de constater
jusqu’à quel point un coeur
peut grossir. Graham et LuAnn
Snyder ont testé le leur jusqu’à

la limite et ont réussi à surmon-
ter la perte de leur fils pour par-
donner à Dany Heatley, un ges-
te qui pourrait peut-être lui
sauver la vie.
« Pour que Dany s’en sorte, il
lui faudra beaucoup d’aide, in-
dique Graham. Je crois que la
tragédie aurait été encore plus
grande si deux vies avaient été
perdues. »
Côte à côte, avec bravoure,
Graham et LuAnn Snyder regar-
dent maintenant vers l’avant. Si
seulement Dany Heatley pou-
vait en faire autant...

PHOTO AP

La Ferrari complètement démolie de Dan Heatley... un peu à l’image de son moral.

PHOTO AP

Dany Heatley, victime de nombreuses blessures dont une fracture de la mâchoire lors de l’accident, a retrouvé ses
coéquipiers lors des funérailles de Dan Snyder. Pour l’instant, la vedette des Thrashers ne peut témoigner de ses
sentiments que par écrit. Mais la compassion des parents Snyder l’aidera à récupérer plus rapidement.
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fenêtres des commerces de pho-
tos que dans celles des maga-
sins d’équipement sportif, sur
les tableaux des classes des éco-
les secondaires ou encore, au
magasin général du village ».
Comment le héros de Elmira
peut-il être mort ? Comment
son histoire féérique a-t-elle pu
prendre fin si tragiquement
dans le siège du passager d’une
Ferrari conduite par son coéqui-
pier Dany Heatley ?
Le conducteur ne savait-il pas
tout cela ? Pourtant, quand Hea-
tley est entré dans l’église ap-
puyé sur ses béquilles, la famil-
le Snyder ne lui rien demandé.
Heatley, 22 ans et joueur-étoile
des Thrashers, a survécu, lui, à
l’accident du 29 septembre qui
a laissé Snyder six jours dans le

coma avant sa mort.
Le conducteur est-il responsa-
ble de l’accident ? Lorsque Hea-
tley a pris place dans l’autobus
après le service funéraire, Gra-
ham Snyder est allé l’étreindre
fortement, prouvant ainsi que
sa famille est capable d’un re-
marquable esprit de pardon.
« Ça nous semblait être la bon-
ne chose à faire depuis le début,
a indiqué M. Snyder. Quel-
qu’un m’a demandé quand
nous avons pris la décision de
poser ce geste. Nous n’avons ja-
mais parlé de cela en famille,
alors jamais une décision n’a dû
être prise. C’est venu naturelle-
ment. Nous pensions que c’était
la meilleure chose à faire, non
seulement pour un jeune hom-
me comme Dany, mais aussi
pour nous. Si nous avions fait
preuve de colère ou de méchan-
ceté à son égard, ça nous ne
nous aurait pas aidé. »
Peut-être que cette réponse
vient du fait que les Snyder
soient Mennonites, et qu’ils ont
choisi le chemin du pardon plu-
tôt que celui de la condamna-
tion. Or, peu importe les racines
de la compassion de la famille
Snyder, leur réaction à la mort
de leur fils pourrait sauver la
vie de Dany Heatley — d’un
point de vue émotionnel, mais
aussi compétitif et légal.
Une accusation d’homicide pè-
se sur Heatley depuis qu’il a dé-
truit sa voiture contre un mur
de briques. L’alcool n’est pas en
cause, mais qu’en est-il de l’in-
souciance, de la témérité ? A-t-
il perdu le contrôle dans une
courbe à une vitesse que la po-
lice estime à 130 km/h ? Ou y
avait-il un obstacle sur la voie ?
Au moment où l’enquête se
poursuit, plusieurs observateurs
s’attendent à ce que le procu-
reur du comté de Fulton prenne
en considération les souhaits de
la famille Snyder avant de de-
mander une punition sévère
pour Heatley.
« La réaction de la famille
d’une victime exerce une gran-
de influence sur la décision du
procureur, explique l’avocat de
Heatley, Don Samuel. Aucune
preuve légale n’est là pour ap-
puyer cette thèse, mais il s’agit
d’un emploi politique et la per-
ception du public est importan-
te. J’ai passé beaucoup de
temps avec Dany, et il est terri-

blement bouleversé par ce qui
s’est produit. Il est peiné. Il ne
pense qu’à la famille Snyder, à
la perte de leur fils, et non aux
accusations auxquelles il pour-
rait faire face. »
Heatley pourrait subir des re-
mords pour le reste de ses jours,
revoir des images qu’il ne peut
plus effacer, souffrir de culpabi-
lité, d’insomnie ou d’une pro-
fonde tristesse qui menace d’in-
terrompre sa routine à tout
moment. Sa mâchoire a été re-
cousue — résultat de l’accident
— et il n’a pu exprimer ses sen-

timents que par écrit.
« Il changerait de place avec
Dan Snyder s’il le pouvait, ra-
conte le directeur général des
Thrashers d’Atlanta, Don Wad-
dell. Physiquement, Dany va
guérir. Émotionnellement, ça
prendra plus de temps, mais de
la façon dont la famille Snyder
agit, ça aidera d’une façon in-
croyable Dany et toute l’équipe
à passer au travers. »

llllllllllllllllllllllllllllll

La ligue profitera elle aussi de
la compassion de la famille

Snyder. Sur la patinoire, Dany
Heatley est une merveille aux
cheveux roux à qui il manque
une dent au milieu du sourire.
Ses qualités de hockeyeur ont
été soulignées l’année dernière
lors de sa performance de qua-
tre buts au match des Étoiles. Il
est le prochain Mario, avancent
certains. Il fait à tout le moins
partie de l’avenir de la LNH,
s’entendent les experts.
Toutes ces promesses n’au-
raient pu être que poussières
n’eut été du soutien de la famil-
le Snyder. Les mois qui vien-

nent auraient pu être beaucoup
plus sombres pour Dany Heat-
ley si Graham et LuAnn Snyder
n’avaient été présents à l’hôpi-
tal dans les jours qui ont suivi
l’accident.
« Leur fils était dans le coma, à
l’hôpital, et les Snyder deman-
daient des nouvelles de Dany,
se souvient Don Waddell. Mê-
me le matin des funérailles, ils
se souciaient de Dany. »
Il est étonnant de constater
jusqu’à quel point un coeur
peut grossir. Graham et LuAnn
Snyder ont testé le leur jusqu’à

la limite et ont réussi à surmon-
ter la perte de leur fils pour par-
donner à Dany Heatley, un ges-
te qui pourrait peut-être lui
sauver la vie.
« Pour que Dany s’en sorte, il
lui faudra beaucoup d’aide, in-
dique Graham. Je crois que la
tragédie aurait été encore plus
grande si deux vies avaient été
perdues. »
Côte à côte, avec bravoure,
Graham et LuAnn Snyder regar-
dent maintenant vers l’avant. Si
seulement Dany Heatley pou-
vait en faire autant...

PHOTO AP

La Ferrari complètement démolie de Dan Heatley... un peu à l’image de son moral.

PHOTO AP

Dany Heatley, victime de nombreuses blessures dont une fracture de la mâchoire lors de l’accident, a retrouvé ses
coéquipiers lors des funérailles de Dan Snyder. Pour l’instant, la vedette des Thrashers ne peut témoigner de ses
sentiments que par écrit. Mais la compassion des parents Snyder l’aidera à récupérer plus rapidement.
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SOCCER
BANC DE TOUCHE
Afrique
Les trois Coupes d’Afrique en sont aux tours
ultimes. En Ligue des Champions, les demi- fi-
nales opposeront l’USM Alger (Algérie) à
Enyimba (Nigeria) et Ismailia (Égypte) à l’Es-
pérance Tunis (Tunisie). Les matches-aller au-
ront lieu entre le 31 octobre et le 2 novembre.
En Coupe des Coupes, la finale opposera Ju-
lius Berger (Nigeria) à l’Étoile du Sahel (Tuni-
sie). Les finalistes de la Coupe de la CAF sont
le Raja Casablanca (Maroc) et le Contonsport
Garoua (Cameroun).

FIFA
Le comité extraordinaire de la FIFA, réuni en
fin de semaine dernière à Doha (Qatar), a ac-
cepté de décaler d’un an les élections au secré-
tariat général, de façon à ce qu’elles ne coïnci-
dent plus avec des années de Coupe du monde
(évitant ainsi la mauvaise publicité des deux
dernières élections, en 1998 et 2002). L’actuel
secrétaire général, Sepp Blatter, a gagné une
année de mandat (2007 au lieu de 2006) !

France
Relégué troisième gardien à Manchester, Fa-
bien Barthez pourrait revenir en France, puis-
que Marseille a passé un accord de prêt avec
Manchester. Ce prêt est contraire aux régle-
ments de la FIFA. Celle-ci n’accepte que deux
« fenêtres » de transferts internationaux, la pre-
mière en été (finissant le 31 août), la seconde
en hiver (du 1er au 31 janvier). Elle reconnaît
quelques dérogations à certaines fédérations
nationales. La France en bénéficie : si un de ses
gardien se blesse, un club français peut en re-
cruter un autre hors-période, à condition qu’il soit
recruté dans un autre club français. La situation
OM-Barthez-MU forcerait la FIFA à accorder
une « double dérogation ». Pas évident.

Podium
1. Deportivo La Corogne — Autre victoire
pour le « Depor », sur le terrain du FC Barcelo-
ne (2-0). Moins médiatisé que le Barça ou le
Real, le « Super-Depor » est formidablement
homogène, et n’a jamais baissé de niveau de-
puis quatre ans. Son choc avec Valence en fin
de semaine pourrait lui redonner la première
place.
2. Stuttgart — Le VfB de Felix Magath (Ham-
bourg des années 80) a confirmé en s’imposant
(3-1) sur le terrain du Werder Brême, coleader
du championnat. Après avoir battu Man’U en
Ligue des Champions, le VfB (et son attaquant
Kevin Kuranyi) pourrait refaire le coup de Le-
verkusen voilà deux ans.
3. Arsenal — Les Gunners ont battu Chelsea
(2-1) dans le match au sommet de la fin de se-
maine. Ils étaient attendus après la claque con-
tre l’Inter (0-3). En un mois, ils ont assuré à
Manchester (0-0), devant Newcastle (3-2), à Li-
verpool (2-1) puis contre Chelsea.

— Jean Gounelle

Manchester face au miroir

JEAN GOUNELLE

CHRONIQUE
COLLABORATION SPÉCIALE
jgounell@lapresse.ca

Q
uinze ans en arrière. Un
club fort de sa tradition, de
sa puissance, qui veut deve-
nir le premier à suivre

l’exemple du Milan AC de Silvio Ber-
lusconi : recrutement de vedettes, dé-
veloppement des secteurs para-spor-
tifs, diversification des activités
commerciales. Sous l’impulsion d’un
milliardaire empereur de l’acier en
Grande-Bretagne, les Glasgow Ran-
gers s’apprêtent à devenir une puis-
sance européenne au tournant des an-
nées 90.
En quinze ans, leur rêve est tombé

à l’eau. Au sud, Manchester va bientôt
s’installer à cette place même que les
Gers convoitaient.
Ce mercredi, pour l’un des matches

les plus allèchants du premier tour,
les Gers accueillent United. Avec un
bouillonnante envie de prouver qu’ils
en sont capables.
Alex McLeish, l’entraîneur des

Gers, n’ignore rien de MU. Ni de Sir
Alex Ferguson qui fut son entraîneur
à Aberdeen en 1983, vainqueur de la
Coupe des Coupes face au Real Ma-
drid. Sir Alex n’ignore rien des Gers.
Enfant de Glasgow, il a longtemps rê-
vé de porter la tunique des Light
Blues. L’homme aime à se nourrir de
ses rancunes et la reconnaissance, mê-
me tardive, d’Ibrox Park serait une
douce revanche.
Les Rangers achèvent leur muta-

tion. Avec un groupe hétéroclite, venu
des quatre coins de l’Europe, dont res-
sortent l’Espagnol Arteta, le Danois
Lovenkrands, l’Anglais Ball, le Norvé-
gien Berg (vainqueur de la Ligue des
Champions avec Manchester en
1999), le Georgien Arveladze ou le
gardien allemand Klos. Un groupe
prêt à défier l’Europe.
United est en transition. Les départs

de Beckham et Veron ont été voulus
par Sir Alex dans un vaste projet de
relance de l’équipe. Plus solide, plus
compacte, elle demeure cependant tri-
butaire de la réussite de sa paire
Giggs — Van Nistelrooy. Mais s’est
découvert, paradoxalement, une nou-
velle stabilité défensive, ainsi qu’un
jeune attaquant d’avenir, le Portugais
Cristiano Ronaldo. Moins percutant,
mais plus « continental » dans son ap-

proche du jeu, MU a amorcé sa recon-
quête de l’Europe. Qui passe, comme
un clin d’oeil, par un duel épique à
Ibrox. Face à ce club qui aurait pu être
MU...

Cuper coupé
L’Inter de Milan, par la voix de son
président, Massimo Moratti, a finale-
ment mis fin au contrat de l’entraîneur
argentin Hector Cuper, en poste de-
puis l’été 2001. La décison ne sur-
prend pas, Cuper étant sur le fil de-
puis plusieurs mois. Depuis le
« transfert Ronaldo » exactement, le
joueur ayant prétexté un grave désac-
cord entre lui et l’Argentin pour expli-
quer son départ au Real.
Depuis, la position du « Cup’ » n’a

cessé de se fragiliser. L’Inter se retrou-
ve déjà en position « inacceptable »
en championnat après seulement six
matches : huitième, à sept points (9
contre 16) des premiers, Juventus et
Milan AC. Samedi dernier, l’Inter n’a
pu que « sauver » un nul à Brescia
(2-2), égalisant dans les dernières mi-
nutes grâce à un penalty de Christian
Vieri.
Cuper sera remplacé par Alberto

Zaccheroni (à partir de mercredi), en
attente depuis son limogeage de la La-
zio voilà un an. Le « Zac’ » possède
une belle carte de visite : depuis le dé-
but des années 90, il a dirigé Venise,
Bologne, Cosenza, puis l’Udinese qu’il
emmena à la troisième place du
Championnat en 1998. Parti aussitôt
au Milan AC (avec son joueur-fétiche,
Oliver Bierhoff) qu’il emmena au titre

de Champion l’années suivant (1999),
avant de retomber et de partir à la La-
zio où il ne fit pas long feu.
Concernant Cuper, on ne s’inquiète

pas trop. Depuis ses succès à Major-
que et Valence (deux finales de Ligue
des Champions), il s’est forgé un ca-
ractère et une image. Qui ne manque-
ront pas d’intéresser en Espagne (Bar-
celone, Real Sociedad), en Angleterre
(Chelsea, Liverpool), Allemagne
(Schalke, Bayern) ou... en Italie.

Ligue des
Champions
> Groupe E : VfB Stuttgart - Panathi-
naïkos et Glasgow Rangers - Man-
chester United.
> Groupe F : Real Madrid - Partizan
Belgrade et Marseille - Porto.
> Groupe G : Chelsea - Lazio Rome et
Sparta Prague - Besiktas.
> Groupe H : Milan AC - FC Bruges
et Ajax - Celta Vigo.

Championnats
nationaux
La fin de semaine sera marquée par
deux chocs. La Corogne-Valence en
Espagne, les deux premiers du Cham-
pionnat, et actuellement les deux plus
solides. Puis, Inter-Roma en Italie. À
suivre, aussi (et surtout) : un PSV
Eindhoven - Ajax Amsterdam aux
Pays-Bas, déjà décisif, et un AEK
Athènes - Olympiakos.

PHOTO REUTERS ©

Ze Roberto, du Bayern de Munich, et Éric Carriere, de Lyon, se disputent le ballon
dans un match qui s’est soldé par une nulle, 1-1.

.
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EN BREF
SKI DE FOND

BASEBALL

LA POURSUITE CONTRE LORIA ATTENDRA > La pour-
suite impliquant les anciens actionnaires québécois des
Expos de Montréal à l’endroit de Jeffrey Loria a été re-
portée au mois de mai 2004. « À cause des succès inatten-
dus des Marlins, six témoins importants, soit le propriétai-
re et des dirigeants des Marlins, n’étaient pas disponibles,
a expliqué Jeffrey Kessler, l’avocat des actionnaires qué-
bécois. Pour cette raison, l’audience a été reportée jusqu’à
l’année prochaine. »

Beckie Scott Enfin l’argent, bientôt l’or ?

FOOTBALL

McNAIR JUGÉ PAR SES PAIRS > Le quart-arrière Steve
McNair, des Titans du Tennessee, devra comparaître devant un
grand jury pour répondre à des accusations de conduite en état
d’ébriété et de possession d’arme. McNair avait été arrêté le 22
mai dernier alors que son véhicule zigzaguait sur la route. Selon
les policiers, McNair présentait un taux d’alcoolémie de 0,18
alors que la limite permise est de 0,10 dans cet État. Il possède
un permis de port d’arme, mais une personne en état d’ébriété
ne peut légalement être en possession d’une arme chargée.

GANNON INCERTAIN > Le
quart-arrière Rich Gannon a
subi, hier, un test d’imagerie par
résonance magnétique pour son
épaule blessée. L’entraîneur-
chef des Raiders d’Oakland, Bill
Callahan, ne dévoilera pas
l’identité de son quart-arrière
partant pour le prochain match
tant que le résultat des examens
ne sera pas connu. Gannon a été
plaqué derrière sa ligne de mê-
lée sur le dernier jeu du deuxiè-
me quart, lundi soir, et il n’est
pas revenu au jeu par la suite.

EXIT BEUERLEIN > Les Bron-
cos de Denver croyaient
avoir perdu les services du
quart-arrière Steve Beuer-
lein pour une période de
quatre à cinq semaines en
raison d’une fracture à l’auri-
culaire. Déjà privés de leur
régulier Jake Plummer, les
Broncos ont appris, hier, que
Beuerlein sera tenu à l’écart
du jeu pour le reste de la sai-
son. Il s’était blessé pendant
le troisième quart du match
de dimanche.

PHOTO REUTERS

Plus d’un an et demi après sa brillante performance au 5 km des Jeux de Salt Lake City, la Canadienne Beckie
Scott a reçu sa médaille d’argent, hier. D’abord titulaire du bronze, Scott a hérité de la médaille d’argent en juin
quand le CIO a retiré à la Russe Larissa Lazutina la sienne pour avoir échoué un test de dopage. Le comité
olympique canadien a demandé au Tribunal arbitral du sport, le mois dernier, de disqualier également la médaillée d’or
Olga Danilova, qui a aussi échoué un test de dopage.

HOCKEY FOOTBALL

CALVILLO, FINALISTE POUR LE TROPHÉE TOM PATE > Le
quart-arrière Anthony Calvillo, des Alouettes de Montréal,
le meilleur passeur de la Ligue canadienne de football, figu-
re parmi les finalistes pour le trophée Tom Pate. Ce trophée,
décerné à chaque année par l’Association des joueurs de la
ligue, souligne la contribution exceptionnelle d’un joueur à
son équipe, à la communauté et à son sport. Calvillo était fi-
naliste pour le titre de joueur par excellence de la LCF l’an-
née dernière et il est le candidat des Alouettes cette année.
Jusqu’ici, cette saison, Calvillo a complété 390 de ses 642
passes pour des gains de 5643 verges et 36 touchés, des som-
mets dans la ligue. Le vainqueur sera dévoilé le 14 novembre
à Regina.

SOCCER

FIGO À LA RETRAITE > Luis
Figo a annoncé qu’il ne jouera
plus pour l’équipe nationale
du Portugal après l’Euro 2004,
organisé par son pays l’année
prochaine. Il continuera sa car-
rière avec son club du Real
Madrid. Le milieu de terrain
âgé de 30 ans a déjà été sélec-
tionné à 96 reprises en équipe
du Portugal. Son contrat avec
le Real Madrid court jusqu’en
2006.

DE NOMBREUX BLESSÉS >
La saison est jeune dans la Li-
gue nationale et les blessures
jouent déjà un rôle détermi-
nant. C’est notamment le cas
d’Éric Dazé, des Blackhawks
de Chicago, et de Jere Lehti-
nen, des Stars de Dallas, tous
deux ennuyés par des raideurs
au dos. Dazé demandera une
seconde opinion médicale afin
d’éviter une troisième inter-
vention en autant d’années.
Quant à Lehtinen, qui a raté
les quatre derniers matches
des siens, sa situation sera réé-
valuée sur une base hebdoma-
daire. Les Rangers de New
York devront se passer des
services d’Eric Lindros pour
une période de deux à quatre
semaines à la suite d’une bles-
sure à une épaule subie dans
la victoire contre les Panthers
de la Floride. Les Flames de
Calgary se retrouvent dans la
même situation puisqu’ils se-

ront privés de leur gardien ré-
gulier Roman Turek, victime
d’une entorse au genou droit.
Le gardien Dany Sabourin a
été rappelé pour combler la
perte de Turek, absent pour
une période minimale de deux
semaines.

LE GARDENS VENDU > L’an-
cien domicile des Maple Leafs
de Toronto va devenir un mar-
ché d’alimentation. L’historique
Maple Leaf Gardens a été vendu
à une division de la chaîne
d’alimentation Loblaw. La vente
devrait être finalisée au début
de 2004. Propriétaire des Maple
Leafs et des Raptors au basket-
ball, la compagnie Maple Leafs
Sports & Management (MLSE)
tentait de vendre l’édifice de-
puis quatre ans. Les dirigeants
de la chaîne ont précisé que
l’édifice ne serait pas unique-
ment transformé en un marché
d’alimentation.

PATINAGE ARTISTIQUE

UN DIVORCE > Les cham-
pions du monde de danse Vic-
tor Kraatz et Shae-Lynn
Bourne se séparent au terme
d’une association de 13 an-
nées. Ils effectueront leur der-
nière prestation à Owen
Sound, en Ontario, le 21 dé-
cembre.

BASKETBALL

RODMAN EN EAUX TROUBLES >Dennis Rodman est accusé
de conduite en état d’ébriété, après un accident au volant d’une
moto, survenu le week-end dernier à l’extérieur d’un club de
strip-tease de Las Vegas. « Il a emprunté la moto d’un employé
(du club) et a heurté un poteau alors qu’il tentait quelques acro-
baties », a indiqué un porte-parole de la police locale. Rodman,
qui a été soigné pour quelques coupures à une jambe, n’a pas
été conduit en prison mais devra comparaître devant la justice
dans trois à cinq semaines.

.
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DANS L’ARÈNE
Cette semaine,
Geneviève Jeanson
affronteMichael Ryder.
Vous pouvez voter
pour votre favori à
sports@lapresse.ca ou à
www.cyberpresse.ca/sports
Le gagnant sera dévoilé
samedi prochain. *Championne *

GENEVIÈVE JEANSON
* Aspirant *

MICHAEL RYDER

FOOTBALL
LES STATISTIQUES DE LA LIGUE NATIONALE LCF

CLASSEMENT
Division Est
PJ G P N PP PC Pts

y-Alouettes .......... 17 12 5 0 525 401 24
Toronto ................. 17 8 9 0 460 421 16
Ottawa .................. 17 7 10 0 459 544 14
Hamilton ............... 18 1 17 0 293 583 2

Division Ouest
PJ G P N PP PC Pts

y-Edmonton .......... 17 13 4 0 539 380 26
x-C.-B. .................. 17 11 6 0 508 404 22
x-Winnipeg............ 17 10 7 0 480 457 20
x-Sask’wan ........... 17 10 7 0 509 407 20
Calgary ................. 17 5 12 0 311 489 10
y -champion de division.
x -assuré d’une place en série.
VENDREDI, 24 OCTOBRE

Calgary à Toronto, 19h30
SAMEDI, 25 OCTOBRE

Edmonton à Winnipeg, 15h
Saskatchewan en C.-B., 22h30

DIMANCHE, 26 OCTOBRE
Ottawa à Alouettes, 13h
Fin du calendrier régulier.

UNIVERSITAIRE

CLASSEMENT
PJ G P N P PP PC Pts

Concordia ........... 7 6 1 0 0 247 115 12
Laval ................... 7 6 1 0 0 417 81 12
Montréal.............. 7 6 1 0 0 215 96 12
Bishop’s .............. 7 2 5 0 0 181 276 4
McGill.................. 7 2 5 0 0 120 195 4
Sherbrooke ......... 7 0 7 0 0 10 450 0
SAMEDI, 25 OCTOBRE

McGill vs Bishop’s 13h
Sherbrooke vs Concordia 13h

DIMANCHE, 26 OCTOBRE
Montréal vs Laval 13h30
Fin du calendrier régulier.

CONFÉRENCE AMÉRICAINE
EN ATTAQUE

Verges Au Sol Passes
Tennessee........................2447 592 1855
Indianapolis ......................2093 517 1576
Houston ............................2089 679 1410
Kansas City ......................2426 927 1499
Denver ..............................2421 1041 1380
Jacksonville ......................1994 612 1382
San Diego.........................1989 836 1153
Pittsburgh .........................1895 500 1395
Baltimore ..........................1875 1118 757
Miami ................................1835 761 1074
Nouv. Angleterre...............2135 769 1366
Oakland ............................2072 636 1436
Cincinnati.......................... 1769 443 1326
Buffalo ..............................2001 541 1460
New York Jets...................1692 467 1225
Cleveland..........................1930 674 1256

EN DÉFENSIVE
Verges Au Sol Passes

Pittsburgh .........................1459 545 914
Buffalo ..............................1855 783 1072
Denver ..............................1894 645 1249
Cleveland..........................1976 943 1033
Baltimore ..........................1791 558 1233
Jacksonville ......................1821 508 1313
New York Jets...................1875 918 957
Cincinnati.......................... 1893 725 1168
Miami ................................1912 413 1499
Indianapolis ......................1943 786 1157
Nouv. Angleterre...............2291 634 1657
Tennessee........................2330 549 1781
Oakland ............................2510 1113 1397
Kansas City ......................2519 892 1627
San Diego.........................2182 824 1358
Houston ............................2196 697 1499

QUARTS-ARRIÈRES
PT PC Ver. Tou. Int.

McNair, Ten. .............. 205 130 1791 12 2
Manning, Ind.............. 203 139 1593 12 5
Plummer, Den.............131 80 903 8 3
Testaverde, NY-J....... 187 116 1273 6 2
Kitna, Cin. ...................204 126 1438 9 6
Green, K.C................. 204 122 1562 9 7
Bledsoe, Buf. ............. 222 135 1595 6 5
Couch, Cle. ................ 111 72 717 4 4

PORTEURS DE BALLON
No. Ver. Moy. PL Tou.

J. Lewis, Bal..............134 843 6.3 82 5
Holmes, K.C. ............150 687 4.6 31 9
Tomlinson, S.D. ........116 657 5.7 70 3
Portis, Den. ...............109 596 5.5 65 4
Green, Cle. ...............142 559 3.9 26 1
R. Williams, Mia. .......161 555 3.4 28 4
F. Taylor, Jac. ...........115 457 4.0 42 2
Henry, Buf.................127 427 3.4 27 8

RECEVEURS
No. Ver. Moy. PL Tou.

Harrison, Ind. ..............41 587 14.3 79 6
Mason, Ten.................41 563 13.7 50 4
Ward, Pit.....................41 497 12.1 50 3
K. Johnson, Cle. .........35 348 9.9 41 2
Warrick, Cin. ...............33 323 9.8 30 3
Garner, Oak. ...............33 282 8.5 46 1
C. Johnson, Cin. .........32 559 17.5 82 4
Tomlinson, S.D. ..........32 180 5.6 20 0

RETOURS DE BOTTÉS
DE DÉGAGEMENT

No. Ver. Moy. PL Tou.
Hall, K.C......................16 336 21.0 93 2
Moss, NY-J .................15 240 16.0 47 0
Warrick, Cin. ...............11 127 11.5 31 0
Buchanon, Oak...........15 167 11.1 56 0
T. Brown, N.E. ............13 141 10.8 23 0

RETOURS DE
BOTTÉS D’ENVOI

No. Ver. Moy. PL Tou.
Pyatt, Ind. ...................17 501 29.5 90 0
Bates, NY-J ................15 424 28.3 48 0
Hall, K.C......................21 573 27.3 100 2
B. Johnson, N.E..........18 473 26.3 71 0
Moses, Hou. ...............24 610 25.4 70 0

COMPTEURS — TOUCHÉS
T Por. Rec. Ret. Pts

Henry, Buf......................... 9 8 1 0 54
Holmes, K.C. .................... 9 9 0 0 54
Harrison, Ind. .................... 6 0 6 0 36
J. Lewis, Bal. .................... 5 5 0 0 30

COMPTEURS — BOTTÉS
Tr. PL +Lg. Pts

Elam, Den........................19-19 15-16 51 64
Vanderjagt, Ind. ...............19-19 15-15 48 64
Janikowski, Oak...............11-12 14-15 49 53
Anderson, Ten. ................18-18 10-11 43 48

CONFÉRENCE NATIONALE
EN ATTAQUE

Verges Au Sol Passes
Minnesota ......................... 2244 823 1421
St. Louis............................2208 593 1615
Tampa Bay .......................2203 600 1603
Dallas................................2154 808 1346
Green Bay ........................2475 973 1502
New York Giants...............2115 664 1451
San Francisco...................2462 995 1467
Nouv. Orléans...................2336 834 1502
Seattle ..............................1920 776 1144
Washington.......................2222 701 1521
Carolina ............................1894 904 990
Arizona .............................1706 427 1279
Atlanta ..............................1891 677 1214
Detroit ...............................1603 510 1093
Chicago ............................1522 743 779
Philadelphie ......................1481 728 753

EN DÉFENSIVE
Verges Au Sol Passes

Dallas................................1452 449 1003
San Francisco...................1974 595 1379
Seattle ..............................1761 628 1133
St. Louis............................1784 618 1166
Tampa Bay .......................1827 675 1152
Nouv. Orléans...................2149 886 1263
New York Giants...............1853 621 1232
Philadelphie ......................1883 521 1362
Arizona .............................1946 705 1241
Minnesota ......................... 1947 606 1341
Washington.......................2305 825 1480
Carolina ............................2056 644 1412
Chicago ............................2090 924 1166
Detroit ...............................2168 777 1391
Green Bay ........................2540 813 1727
Atlanta ..............................2917 1049 1868

QUARTS-ARRIÈRES
PT PC Ver. Tou. Int.

Culpepper, Min. ............95 61 791 7 0
B. Johnson, T.B. .........224 146 1596 13 6
Bulger, St.L................ 180 119 1333 10 7
Brooks, N.O. .............. 215 131 1508 10 4
Favre, G.B. ................ 224 151 1529 13 9
Hasselbeck, Sea........ 174 101 1215 8 4
Carter, Dal. ................ 176 103 1367 7 5
Delhomme, Car.......... 162 96 1053 7 5

PORTEURS DE BALLON
No. Ver. Moy. PL Tou.

Green, G.B. ..............151 734 4.9 65 8
Davis, Car.................132 661 5.0 34 3
McAllister, N.O..........143 660 4.6 31 4
Barber, NY-G............128 535 4.2 22 1
Alexander, Sea. ........114 497 4.4 25 5
Hearst, S.F. ................99 472 4.8 36 3
M. Williams, Min..........94 439 4.7 61 3
Hambrick, Dal. ..........126 419 3.3 31 3

RECEVEURS
No. Ver. Moy. PL Tou.

Holt, St.L.....................45 604 13.4 39 7
Coles, Was. ................42 631 15.0 48 1
Owens, S.F.................40 566 14.2 75 3
Moss, Min. ..................39 666 17.1 72 6
Boldin, Ariz .................39 592 15.2 71 2
Horn, N.O. ..................39 463 11.9 42 4
Bruce, St.L..................36 526 14.6 33 1
Shockey, NY-G...........34 322 9.5 23 2

RETOURS DE BOTTÉS
DE DÉGAGEMENT

No. Ver. Moy. PL Tou.
S. Smith, Car. .............18 265 14.7 52 0
Westbrook, Phi. ..........12 175 14.6 84 1
Rossum, Atl. ...............19 260 13.7 42 0
Engram, Sea...............11 119 10.8 27 0
Morton, Was. ..............12 128 10.7 28 0

RETOURS DE
BOTTÉS D’ENVOI

No. Ver. Moy. PL Tou.
Scobey, Ariz ...............24 706 29.4 100 1
Smart, Car. .................14 382 27.3 100 1
Azumah, Chi. ..............12 295 24.6 46 0
Harris, St.L..................21 502 23.9 42 0
Drummond, Det. .........14 323 23.1 38 0

COMPTEURS — TOUCHÉS
T Por. Rec. Ret. Pts

Green, G.B. .................... 10 8 2 0 60
Holt, St.L........................... 7 0 7 0 42
Alexander, Sea. ................ 6 5 1 0 36
Moss, Min. ........................ 6 0 6 0 36

COMPTEURS — BOTTÉS
Tr. PL +Lg. Pts

J. Wilkins, St.L .................18-18 14-15 53 60
Cundiff, Dal......................14-15 14-16 52 56
Hall, Was. ........................11-11 14-18 54 53
Kasay, Car...........................8-8 14-14 53 50

TENNIS
BÂLE (SUISSE) - ATP

Simple premier tour
Roger Federer (2), Suisse, bat Marc Rosset, Suisse, 6-1, 6-3.
Jiri Novak (5), Rép. Tchèque, bat Arvind Parmar, G.-Bretagne,
3-6, 6-3, 6-0.
Tim Henman, G.-Bretagne, bat Martin Verkerk (7), Pays-Bas,
6-2, 6-3.
Tomas Behrend, Allemagne, bat James Blake, É-U., 1-6, 6-3,
6-4.
Michael Llodra, France, bat Bohdan Ulihrach, Rép. Tchèque,
6-3, 6-4.
Tomas Zib, Rép. Tchèque, bat Stanislas Wawrinka, Suisse,
7-6 (0), 7-6 (5).
Arnaud Clement, France, bat Paul-Henri Mathieu, France, 6-4,
7-6 (4).
Gilles Elseneer, Belgique, bat Lee Hyung-taik, Corée du Sud,
6-2, 6-0.
Nicolas Lapentti, Équateur, bat Ivo Heuberger, Suisse, 6-3,
4-6, 7-5.

STOCKHOLM (SUÈDE) - ATP
Simple premier tour

Mardy Fish (5), É-U., bat Paul Baccanello, Australie, 6-4, 7-6
(4).
Taylor Dent, É-U., bat Sjeng Schalken (2) Pays-Bas, 6-3, 7-5.
Juan Ignacio Chela, Argentine, bat Wayne Ferreira (7), Afri-
que du Sud, 6-4, 6-2.
Gregory Carraz, France, bat Jarkko Nieminen (8), Finlande,
7-6 (5), 5-7, 6-2.
Robby Ginepri, É-U., bat Kristof Vliegen, Belgique, 6-1, 6-3.
Julien Benneteau, France, bat Jurgen Melzer, Autriche, 6-1,
6-1.
Joachim Johansson, Suède, bat Frode Andersen, Norvège,
7-5, 6-3.
Thomas Enqvist, Suède, bat Hicham Arazi, Maroc, 7-5, 6-3.

ST. PETERSBOURG (RUSSIE) - ATP
Simple premier tour

Sebastien Grosjean (2), France, bat Stefan Koubek, Autriche,
6-7 (4), 6-3, 7-5.
Gustavo Kuerten (3), Brésil, bat Brian Vahaly, É-U., 7-6 (5),
6-4.
Vince Spadea (6), É-U., bat Nikolay Davydenko, Russie, 4-6,
6-1, 6-2.
Alex Corretja, Espagne, bat Jiri Vacek, Rép. Tchèque, 6-4,
6-1.
Lars Burgsmuller, Allemagne, bat Andy Ram, Israël, 2-6, 7-6
(6), 6-1.
David Sanchez, Espagne, bat Anthony Dupuis, France, 6-2,
6-3.
Victor Hanescu, Roumanie, bat Frantisek Cermak, Rép. Tchè-
que, 7-5, 7-5.
Fernando Vicente, Espagne, bat Marat Safin (8), Russie, 6-7
(2), 6-4, 6-3.

LUXEMBOURG - WTA
Simple premier tour

Maria Sharapova (5), Russie, bat Kirsten Flipkens, Belgique,
6-2, 7-6 (7).
Alicia Molik (7), Australie, bat Rita Grande, Italie, 6-3, 6-3.
Marlene Weingartner, Allemagne, bat Emmanuelle Gagliardi,
Suisse, 6-3, 6-3.
Laura Granville, É-U., bat Flavia Pennetta, Italie, 5-7, 7-5, 6-3.
Anabel Medina Garrigues, Espagne, bat Elena Tatarkova, Uk-
raine, 2-6, 6-0, 6-1.
Cara Black, Zimbabwe, bat Julia Vakulenko, Ukraine, 6-1, 6-4.
Sofia Arvidsson, Suède, bat Teryn Ashley, É-U., 6-3, 6-0.
Stephanie Foretz, France, bat Barbara Rittner, Allemagne,
6-1, 6-2.
Claudine Schaul, Luxembourg, bat Virginia Ruano Pascual,
Espagne, 7-6 (6), 6-4. .
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FOOTBALL
N F L

CLASSEMENT

CONFÉRENCE
AMÉRICAINE

Division Est
G P N Moy. PP PC

N.-Angleterre ..... 5 2 0 .714 145 126
Miami ................. 4 2 0 .667 118 77
Buffalo ............... 4 3 0 .571 138 110
N.Y. Jets ............ 2 4 0 .333 94 94

Division Sud
G P N Moy. PP PC

Indianapolis ....... 5 1 0 .833 178 105
Tennessee......... 5 2 0 .714 194 150
Houston ............. 2 4 0 .333 100 170
Jacksonville ....... 1 5 0 .167 110 154

Division Nord
G P N Moy. PP PC

Baltimore ........... 3 3 0 .500 134 126
Cleveland........... 3 4 0 .429 112 121
Cincinnati ........... 2 4 0 .333 111 132
Pittsburgh .......... 2 4 0 .333 111 146

Division Ouest
G P N Moy. PP PC

Kansas City ....... 7 0 01.000 208 125
Denver ............... 5 2 0 .714 178 115
Oakland ............. 2 5 0 .286 125 161
San Diego.......... 1 5 0 .167 115 169

CONFÉRENCE
NATIONALE

Division Est
G P N Moy. PP PC

Dallas................. 5 1 0 .833 150 100
Philadelphie ....... 3 3 0 .500 95 119
Washington........ 3 4 0 .429 135 171
N.Y. Giants ........ 2 4 0 .333 105 123

Division Sud
G P N Moy. PP PC

Caroline ............. 5 1 0 .833 118 105
Tampa Bay ........ 3 3 0 .500 134 97
N.-Orléans ......... 3 4 0 .429 152 168
Atlanta ............... 1 6 0 .143 114 220

Division Nord
G P N Moy. PP PC

Minnesota .......... 6 0 01.000 179 104
Green Bay ......... 3 4 0 .429 200 166
Chicago ............. 1 5 0 .167 97 176
Detroit ................ 1 5 0 .167 101 160

Division Ouest
G P N Moy. PP PC

Seattle ............... 5 1 0 .833 146 104
St. Louis............. 4 2 0 .667 170 108
San Francisco.... 3 4 0 .429 159 126
Arizona .............. 1 5 0 .167 82 180

LE CALENDRIER
LUNDI, 20 OCTOBRE

Kansas City 17 Oakland 10
DIMANCHE, 26 OCTOBRE

Denver à Baltimore, 13h
Detroit à Chicago, 13h
Seattle à Cincinnati, 13h
Tennessee à Jacksonville, 13h
Giants de New York à Minnesota, 13h
Cleveland à Nouv. Angleterre, 13h
Caroline à Nouv. Orléans, 13h
St. Louis à Pittsburgh, 13h
Dallas à Tampa Bay, 13h
San Francisco à Arizona, 16h05
Houston à Indianapolis, 16h15
Jets de New York à Philadelphie, 16h15
Buffalo à Kansas City, 20h30

LUNDI, 27 OCTOBRE
Miami à San Diego, 21h

LES COTES DE LA N F L
DIMANCHE, 26 OCTOBRE

FAVORIS PTS NÉGLIGÉS
N.-ANGLETERRE51⁄2 Cleveland
BALTIMORE 1 Denver
PITTSBURGH 1 St. Louis
Seattle 11⁄2 CINCINNATI
CHICAGO — Detroit
MINNESOTA 6 Giants de N.Y.
Tennessee 31⁄2 JACKSONVILLE
TAMPA BAY 61⁄2 Dallas
N.-ORLÉANS 11⁄2 Caroline
San Francisco 7 ARIZONA
PHILADELPHIE — Jets de N.Y.
INDIANAPOLIS 121⁄2 Houston
KANSAS CITY 7 Buffalo

LUNDI, 27 OCTOBRE
FAVORIS PTS NÉGLIGÉS
Miami 31⁄2 SAN DIEGO
Équipes locales en majuscules

COLLÉGIAL AAA
SAMEDI, 25 OCTOBRE

Champlain vs Vanier 13h
Vieux-Montréal vs Saint-Jean 13h

COLLÉGIAL AA
SAMEDI, 25 OCTOBRE

John-Abbott vs Trois-Rivières 19h
André-Grasset vs É-Montpetit 19h
Montmorency vs Victoriaville 19h30
N-Dame-de-Foy vs Alma 13h
La Pocatière vs Sorel-Tracy 14h

BASEBALL
SÉRIE MONDIALE(4 de 7)
SAMEDI, 18 OCTOBRE

Floride 3 New York 2
DIMANCHE, 19 OCTOBRE

Floride 1 NewYork 6
MARDI, 21 OCTOBRE

New York 6 Floride 1
(New York mène la série 2-1)

MERCREDI, 22 OCTOBRE
New York (Clemens 17-9)

c. Floride (Pavano 12-13), 20h24
JEUDI, 23 OCTOBRE

New York c. Floride, 20h25
SAMEDI, 25 OCTOBRE

x-Floride c. New York, 20h
DIMANCHE, 26 OCTOBRE

x-Floride c. New York, 20h
x- si nécessaire

— MARDI —
NEW YORK 6
FLORIDE 1

NEW YORK ab p cs pp FLORIDE ab p cs pp
ASrano 2b...... 4 1 0 0 Pierre cc........... 3 1 2 0
Jeter ac.......... 4 3 3 0 LCstillo 2b ........ 4 0 0 0
JaGbi 1b ........ 2 0 0 0 IRdrgz r ............ 4 0 1 0
Dllucci cd ....... 1 0 0 0 Cbrera cd......... 4 0 2 1
BWllms cc...... 5 1 1 3 DeLee 1b ......... 4 0 0 0
Matsui cg ....... 3 0 1 1 Lowell 3b.......... 4 0 0 0
Posada r ........ 2 0 0 1 Conine cg......... 4 0 2 0
KGarca cd...... 3 0 0 0 AGnzlz ac ........ 3 0 1 0
Sierra fu ......... 1 0 0 0 JEcrcn fu.......... 1 0 0 0
MRivra l.......... 0 0 0 0 Beckett l ........... 2 0 0 0
ABoone 3b..... 4 1 1 1 Willis l............... 0 0 0 0
Mssina l ......... 3 0 0 0 CFox l .............. 0 0 0 0
NJhnsn 1b ..... 1 0 0 0 Looper l............ 0 0 0 0

Hlndsw fu......... 1 0 0 0
Totaux......... 33 6 6 6 Totaux ........... 34 1 8 1
N.Y. Yankees ................... 000 100 014—6
Floride.............................. 100 000 000—1
E—ABoone (3). LSB—New York 8, Floride 8.
2B—Jeter 2 (2), Pierre (1), IRodriguez (1), AGonzalez
(1). C—BWilliams (2), ABoone (1). RTV—Pierre (1).
S—Beckett.
N.Y. Yankees ML CS P PM BB RB
Mussina G,1-0 ................ 7 7 1 1 1 9
MRivera VP,1.................. 2 1 0 0 0 2
Floride ML CS P PM BB RB
Beckett P,0-1 .................. 71⁄3 3 2 2 3 10
Willis ................................. 1⁄3 1 0 0 2 0
CFox ................................. 2⁄3 1 2 2 1 1
Looper .............................. 2⁄3 1 2 2 0 1
APL—par Looper (Jeter), par Beckett (Matsui).
BP—Posada.
Arbitre au marbre: Gary Darling; 1er but: Jeff Kel-
logg; 2e but: Ed Rapuano; 3e but: Tim Welke;
Gauche, Randy Marsh; Droite, Larry Young.
Durée: 3:21. — Assistance: 65,731 (36,331).

HOCKEY
LNH

— LUNDI —
BUFFALO 1

VANCOUVER 6
Première période

1. Vancouver, D.Sedin 1
(King, Malik).................................................4:55

2. Vancouver, Linden 1
(Arvedson, Sopel) ..................................... 12:28

3. Vancouver, Jovanovski 1, ......................... 17:32
Pénalité — Salo Vcr (trébucher) 5:27.

Deuxième période
4. Vancouver, Salo 1

(King, D.Sedin) .................................... 4:08 (an)
5. Vancouver, King 2

(Ohlund, Salo) ................................... 10:40 (an)
6. Vancouver, Morrison 2

(Slegr, Naslund)........................................ 12:57
Pénalités — Tallinder Buf (cingler) 2:32, Bertuzzi
Vcr (double échec) 6:27, Brown Buf (double
échec) 9:05, Kotalik Buf (trébucher) 16:47.

Troisième période
7. Buffalo, Satan 3

(Drury, Biron) ....................................... 6:25 (an)
Pénalités — Zhitnik Buf (double bâton élevé)
0:23, King Vcr (retenir bâton) 4:02, Cooke Vcr
(cingler) 5:46, Briere Buf (retenir) 9:28, D.Sedin
Vcr (trébucher) 14:31, Ohlund Vcr (obstruction)
16:29, Taylor Buf (obstruction envers gardien)
16:36, Drury Buf (fermer la main sur la rondelle)
18:12, May Vcr (pénalité de partie mauvaise con-
duite — tentative de blesser) 18:39.

Tirs au but
BUFFALO ......................................... 3 7 9-19
VANCOUVER................................... 8 12 9-29

Gardiens
Buffalo: Noronen.............................. (8-5) (P,1-1-0)
Biron ..................... (début de la deuxième) (21-18)
Vancouver: Cloutier ................................. (G,2-2-0)

Buts et avantages numériques
Buffalo: ............................................................. 1-6
Vancouver: ....................................................... 2-8
Arbitres — Blaine Angus, Dennis LaRue.
Assistance — 18,630 (18,630).

— MARDI —
ATLANTA 2

TAMPA BAY 3
(Prolongation)

Première période
1. Tampa Bay, Stillman 3

(St. Louis, Boyle) ................................. 4:47 (an)
Pénalités — Sutton Atl (rudesse) 3:45, Boyle TB
(trébucher) 9:27, Stillman TB (obstruction envers
gardien) 15:22.

Deuxième période
2. Tampa Bay, Stillman 4

(Richards, St. Louis) ..........................15:57 (an)
Pénalités — Clymer TB (obstruction) 8:27, Cly-
mer TB (retenir) 10:43, Aubin Atl (double bâton
élevé) 12:55, Kozlov Atl (rudesse) 17:04.

Troisième période
3. Atlanta, Kovalchuk 6

(Aubin, Robitaille) ..................................... 15:59
4. Atlanta, Savard 3

(Tremblay, Kovalchuk),..............................18:38
Pénalités — Taylor TB (cingler) 7:01, Cibak TB
(bâton élevé) 9:36, McEachern Atl (assaut) 11:07,
McEachern Atl (obstruction) 19:16.

Prolongation
5. Tampa Bay, Kubina 2

(Taylor) ................................................ 3:28 (dn)
Pénalité — Sarich TB (retenir) 2:16.

Tirs au but
ATLANTA ................................... 10 14 13 0-37
TAMPA BAY ............................... 7 4 6 6-23

Gardiens
Atlanta: Nurminen.................................... (P,3-1-2)
Tampa Bay: Khabibulin............................ (G,4-0-0)

Buts et avantages numériques
Atlanta: ............................................................. 0-7
Tampa Bay: ...................................................... 2-6
Arbitres — Stephane Auger, Don Koharski.
Assistance — 14,822 (19,758).

CALGARY 3
MINNESOTA 2

Première période
1. Minnesota, Park 1

(Johnson, Zyuzin) ....................................... 5:01
Pénalités — Daigle Min (cingler) 13:51, Gelinas
Cal (retenir bâton) 15:08, Donovan Cal (cingler),
Kuba Min (double échec) 16:26.

Deuxième période
2. Calgary, Iginla 1

(Lombardi, Reinprecht) ................................1:45
3. Calgary, Lombardi 1

(Warrener) .................................................. 5:11
Pénalité — Lombardi Cal (bâton élevé) 9:15.

Troisième période
4. Calgary, McAmmond 1

(Betts, Kobasew) ........................................ 2:24
5. Minnesota, Zyuzin 1

(Brunette, Bouchard) ........................... 5:00 (an)
Pénalités — Montador Cal (cingler) 4:51, Monta-
dor Cal (assaut) 6:30, Conroy Cal (bâton élevé)
14:29, Brown Min (rudesse) 17:07.

Tirs au but
CALGARY ........................................ 7 7 13-27
MINNESOTA .................................... 6 7 9-22

Gardiens
Calgary: McLennan ................................. (G,3-0-0)
Minnesota: Roloson................................. (P,0-3-1)

Buts et avantages numériques
Calgary: ............................................................ 0-2
Minnesota: ........................................................ 1-5
Arbitres — Kerry Fraser, Rob Shick.
Juges de lignes — Dan Schachte, Ryan Gallo-
way.
Assistance — 18,064 (18,064).

ST. LOUIS 6
EDMONTON 4

Première période
1. Edmonton, Smith 1

(Cross, Hemsky) ..........................................3:28
2. Edmonton, Reasoner 2,............................ 13:09
3. Edmonton, York 2

(Ferguson, Moreau)...................................14:12
4. St. Louis, Weight 1

(Pronger, Demitra) ............................. 15:57 (an)
5. St. Louis, Danton 1

(Low, R. Johnson) .....................................17:20
Pénalités — Brimanis StL (accrocher), Moreau
Edm (plongeon intentionnel) 2:07, Laraque Edm
(bâton élevé) 4:51, Baron StL (retenir bâton)
11:04, Torres Edm (retenir) 14:52.

Deuxième période
6. St. Louis, Demitra 2

(Tkachuk).................................................... 5:11
7. St. Louis, Mayers 1

(Baron).........................................................5:26
8. St. Louis, Cajanek 3

(Pronger) ........................................... 18:13 (an)
Pénalités — Mayers StL (rudesse) 7:14, Demitra
StL (trébucher) 10:01, Pronger StL (accrocher)
12:15, Brewer Edm (double bâton élevé) 12:44,
Tkachuk Stl (obstruction envers gardien), Smith
Edm (assaut) 16:47, Hemsky Edm (retenir) 17:36.

Troisième période
9. Edmonton, Hemsky 2

(York, Horcoff) ................................... 11:22 (an)
10. St. Louis, Jackman 1

(Rycroft, Pronger) ............................... 19:52 (fd)
Pénalités — Danton StL (obstruction) 2:09, Low
StL (obstruction) 9:21, Drake Stl (double échec)
10:47, Jackman StL (retenir bâton) 17:33.

Tirs au but
ST. LOUIS ........................................ 10 8 4-22
EDMONTON..................................... 7 4 13-24

Gardiens
St Louis: B Johnson........................................ (6-3)
Osgood.....(G,3-2-0) (14:12 de la première, 18-17)
Edmonton: Salo ........................... (P,2-3-0) (18-13)
Conklin........................(18:13 de la deuxième, 3-3)

Buts et avantages numériques
St Louis:............................................................ 2-5
Edmonton: ........................................................ 1-8
Arbitres — Blaine Angus, Bob Langdon.
Juges de lignes — Mike Cvik, Randy Mitton.
Assistance — 16,043 (16,839).

BOSTON 4
COLORADO 1

Première période
1. Colorado, Tanguay 2

(Hejduk, Foote) ........................................... 1:13
2. Boston, Rolston 5

(Axelsson, Bergeron).................................10:58
3. Boston, Jillson 3

(Murray, Thornton).....................................19:15
Pénalités — Jillson Bos (double échec) 2:37,
Foote Col (assaut) 8:20, Gill Bos (cingler) 13:55.

Deuxième période
4. Boston, Grosek 1

(Murray, Thornton).....................................19:58
Pénalités — Cummins Col (cingler) 4:53, Grosek
Bos (accrocher) 17:46.

Troisième période
5. Boston, Knuble 4

(Thornton, Murray).....................................10:37
Pénalités — Grosek Bos (fermer la main sur la
rondelle) 2:33, Cummins Col (obstruction, condui-
te anti-sportive) 12:20, Cummins Col (mauvaise
conduite) 12:39.

Tirs au but
BOSTON .......................................... 17 5 12-34
COLORADO ..................................... 8 10 9-27

Gardiens
Boston: Potvin ......................................... (G,2-1-1)
Colorado: Aebischer ................................ (P,2-2-0)

Buts et avantages numériques
Boston: ............................................................. 0-4
Colorado: .......................................................... 0-4
Arbitres — Jay Sharrers, Brad Watson.
Juges de lignes — Don Henderson, Lyle Seitz.
Assistance — 18,007 (18,007).

MIDGET AAA

CLASSEMENT
Division C.C.M.

PJ G P DF BP BC Pts
C.C-LeMoyne 15 12 3 0 75 37 24
R L.-L.-L......... 14 9 3 2 63 38 20
Gatineau ........ 13 7 6 0 51 54 14
.E.-Montpetit .. 14 6 8 0 46 61 12
Amos ............. 14 5 8 1 47 55 11
West Island.... 12 4 8 0 54 67 8

Division Koho
PJ G P DF BP BC Pts

C.A-Girouard . 14 13 1 0 63 29 26
T-Rivières ...... 15 9 4 2 60 51 20
Magog............ 12 5 5 2 40 42 12
Lévis .............. 12 5 6 1 36 42 11
St-François .... 14 4 8 2 48 63 10
Jonquière....... 13 2 11 0 24 68 4
Un point pour une défaite en prolongation.
MERCREDI, 22 OCTOBRE

West Island à L.-L.-L., 19h30
VENDREDI, 24 OCTOBRE

C.A.-Girouard à Gatineau, 19h30
Trois-Rivières à Lévis, 19h30
Magog au West Island, 19h30

SAMEDI 25 OCTOBRE
C.C.-Lemoyne au West Island, 14h30
Jonquière à Magog, 19h
S. St-François à Amos, 19h

JUNIOR AAA

CLASSEMENT
Division Sherwood

PJ G P N DP BP BC Pts
Longueuil .....14 9 4 0 1 75 55 19
Champlain ...14 8 4 2 0 72 51 18
Contrecoeur.12 5 6 0 1 47 49 11
Coaticook.....15 3 9 2 1 65 82 9

Division Drolet
PJ G P N DP BP BC Pts

St-Jérôme ....17 11 5 0 1 75 77 23
St-Eustache .12 8 3 0 1 52 43 17
Terrebonne ..14 6 5 1 2 47 47 15
C. Laflèche ..16 3 11 1 1 51 88 8

Division Inglasco
PJ G P N DP BP BC Pts

Valleyfield ....14 12 0 1 1 88 50 26
Lachine ........14 9 3 0 2 87 64 20
Kahnawake..13 3 7 3 0 55 80 9
Ile-Perrot......13 1 9 2 1 43 71 5
Un point pour une défaite en prolongation.
MARDI 21 OCTOBRE

Longueuil 6 St-Jérôme 2
JEUDI 23 OCTOBRE

St-Eustache à Valleyfield, 19h30
VENDREDI 24 OCTOBRE

Ile-Perrot à Kahnawake, 19h45
C. Champlain à Coaticook, 20h
St-Eustache à Contrecoeur, 20h
Valleyfield à Lachine, 20h
Terrebonne à Longueuil, 20h

SAMEDI 25 OCTOBRE
Lachine à C. Laflèche, 16h
Contrecoeur à C. Champlain, 19h30

SENIOR DU QUÉBEC

CLASSEMENT
Division Est

PJ G P DP DF BP BC Pts
Thetf. Mines.12 9 2 0 1 54 32 19
St-Georges ..12 9 3 0 0 50 32 18
Riv-du-Loup .12 6 3 1 2 48 45 15
Pont-Rouge .12 5 4 1 2 46 40 13
Tr.-Rivières ..12 4 6 2 0 36 48 10
Saguenay ....12 4 7 1 0 38 57 9
Québec ........12 4 8 0 0 40 55 8

Division Ouest
PJ G P DP DF BP BC Pts

Verdun .........12 8 4 0 0 60 53 16
Sherbrooke ..12 8 4 0 0 53 49 16
St-Jean ........12 7 5 0 0 69 46 14
Laval ............12 6 6 0 0 44 50 12
St-Hyacinthe12 5 7 0 0 45 49 10
Granby.........12 5 7 0 0 42 55 10
Sorel ............12 4 8 0 0 47 61 8
Un point pour une défaite en prolongation
ou en fusillade.
MERCREDI 22 OCTOBRE

Thetford Mines à Québec, 20h
JEUDI 23 OCTOBRE

Verdun à Trois-Rivières, 19h30
VENDREDI 24 OCTOBRE

St-Jean à Laval, 20h
Granby à St-Hyacinthe, 20h
Sherbrooke à Sorel, 20h
Rivière-du-Loup à Thetford Mines, 20h30
Saguenay à Pont-Rouge, 20h30
Québec à St-Georges, 20h30

SAMEDI 25 OCTOBRE
St-Hyacinthe à Saguenay, 19h30
Laval à Rivière-du-Loup, 20h

LIGUE AMÉRICAINE
CLASSEMENT

CONFÉRENCE DE L’EST
Division Atlantique

Pj G P N Dp BP BC Pts
Lowell ............4 4 0 0 0 12 6 8
Providence.....4 3 0 1 0 12 6 7
Hartford..........4 2 0 1 1 11 7 6
Springfield......4 2 2 0 0 13 16 4
Manchester....6 1 4 0 1 14 19 3
Worcester ......5 1 3 1 0 9 17 3
Portland .........5 1 4 0 0 6 13 2

Division Est
Pj G P N Dp BP BC Pts

Binghamton ...6 5 1 0 0 20 10 10
Hershey .........5 4 0 1 0 18 12 9
Norfolk ...........6 3 2 1 0 18 17 7
Philadelphie ...6 2 2 1 1 12 12 6
Bridgeport ......6 1 3 2 0 8 12 4
Wilkes-Barre ..3 1 2 0 0 9 11 2
Albany............4 0 2 1 1 11 15 2

CONFÉRENCE DE L’OUEST
Division Nord
Pj G P N Dp BP BC Pts

Syracuse........5 4 0 1 0 17 11 9
Manitoba........6 2 2 1 1 19 16 6
Rochester ......4 2 1 0 1 4 5 5
Toronto ..........5 2 3 0 0 12 13 4
St. John’s.......6 2 4 0 0 15 21 4
Hamilton .......5 1 3 0 1 13 17 3
Cleveland.......3 1 2 0 0 8 9 2

Division Ouest
Pj G P N Dp BP BC Pts

San Antonio ...5 4 0 1 0 15 7 9
Chicago .........4 3 0 0 1 13 9 7
Grand Rapids 4 3 1 0 0 11 9 6
Milwaukee......3 1 1 1 0 6 9 3
Houston .........2 1 1 0 0 7 5 2
Cincinnati .......3 1 2 0 0 5 7 2
Utah...............5 0 3 1 1 8 15 2
Un point pour une défaite en prolongation
LUNDI, 20 OCTOBRE

San Antonio 1 Utah 1
MARDI, 21 OCTOBRE

Syracuse 6 Cleveland 4
MERCREDI, 22 OCTOBRE

Wilkes-Barre à Norfolk, 19h15
Hamilton à Manitoba, 20h30
San Antonio à Utah, 21h05

JEUDI, 23 OCTOBRE
Cincinnati à Milwaukee, 20h
Cleveland à San Antonio, 20h

VENDREDI, 24 OCTOBRE
Manchester à Lowell, 19h
Hershey à Binghamton, 19h05
St. John’s à Portland, 19h05
Albany à Providence, 19h05
Philadelphie à Wilkes-Barre, 19h05
Springfield à Worcester, 19h05
Utah à Grand Rapids, 19h30
Hartford à Bridgeport, 19h35
Milwaukee à Cincinnati, 19h35
Toronto à Rochester, 19h35
Cleveland à Houston, 20h
Hamilton à Manitoba, 20h30

JUNIOR AA
LUNDI, 20 OCTOBRE

Brossard 0 St-Hubert 11
MARDI, 21 OCTOBRE

Étoiles Est 1 Rosemont 7
MERCREDI, 22 OCTOBRE

Laval vs Rosemère 19h35
VENDREDI, 24 OCTOBRE

Contrecoeur vs Joliette 19h45

COLLÉGIAL AA FÉMININ
MERCREDI, 22 OCTOBRE

St-Jérôme c. Jean-de-Brébeuf 19h50
VENDREDI, 24 OCTOBRE

Laflèche c. St-Laurent 19h30
Dawson c. John-Abbott 20h10

SAMEDI, 25 OCTOBRE
Lévis-Lauzon c. Marie-Victorin 18h20
Limoilou c. St-Jérôme 16h20

L N H F
LUNDI, 20 OCTOBRE

Durham 0 Toronto 10
MARDI, 21 OCTOBRE

Toronto vs Durham 19h50
JEUDI, 23 OCTOBRE

Avalanche vs Axion 19h50
VENDREDI, 24 OCTOBRE

Calgary vs Brampton 19h50

UNIVERSITAIRE
VENDREDI, 24 OCTOBRE

MASCULIN
Ottawa c. UQTR, 19h30
McGill c. Concordia, 19h30
FÉMININ
U. Ottawa vs U. Carleton 14h

SAMEDI, 25 OCTOBRE
FÉMININ
U. Concordia vs U. Carleton 12h

BASKETBALL
NBA

CALENDRIER PRÉ-SAISON
LUNDI, 20 OCTOBRE

Atlanta 86 Washington 99
N. Orleans 102 Philadelphie 85
Milwaukee 86 Minnesota 91 (Prol.)
Denver 101 Portland 95 (Prol.)

MARDI, 21 OCTOBRE
Memphis 97 Miami 82
Chicago 94 Toronto 91
Milwaukee 97 Detroit 86
New York 84 New Jersey 82
Utah 92 Dallas 76

MERCREDI, 22 OCTOBRE
Atlanta à Orlando, 19h
Minnesota à Boston, 19h
Washington à Cleveland, 19h
Denver à Houston, 20h30
New Orleans à San Antonio, 20h30
Dallas à Sacramento, 22h
Phoenix à Portland, 22h
Golden State à Seattle, 22h

COLLÉGIAL AAA
DÉBUT DU CALENDRIER RÉGULIER

MERCREDI, 22 OCTOBRE
MASCULIN
Lennoxville vs Sherbrooke 19h30

VENDREDI, 24 OCTOBRE
FÉMININ
Dawson vs Sainte-Foy 19h
MASCULIN
St-Lambert vs Montmorency 20h
Dawson vs Sainte-Foy 21h

COLL. AA (ARSCIM)
MARDI, 21 OCTOBRE

MASCULIN
André-Grasset 39 Éd.-Montpetit 78

JEUDI, 23 OCTOBRE
FÉMININ
Lionel-Groulx vs Maisonneuve 19h30
St-Jérôme vs St-Laurent 20h
Marianopolis vs Rosemont 20h

COLL. AA (ARSECE)
DÉBUT DU CALENDRIER RÉGULIER

JEUDI, 23 OCTOBRE
MASCULIN
Sorel-Tracy vs Trois-Rivières 21h
FÉMININ
Victoriaville vs Trois-Rivières 19h

SOCCER
UNIVERSITAIRE

VENDREDI, 24 OCTOBRE
FÉMININ
Laval vs McGill 19h
Bishop’s vs UQAM 19h
UQTR vs Montréal 19h
MASCULIN
Laval vs McGill 21h
ETS vs UQAM 21h
UQTR vs Montréal 21h

SAMEDI, 25 OCTOBRE
FÉMININ
Sherbrooke vs Laval 13h
Concordia vs Bishop’s 13h
MASCULIN
Sherbrooke vs Laval 15h
Concordia vs ETS 15h15

COLLÉGIAL AAA
MERCREDI, 22 OCTOBRE

FÉMININ
Dawson c. Ahuntsic, 19h
Fin du calendrier régulier.

COL. AA (ARSCIM)
CHAMPIONNAT RÉGIONAL

FINALE
DIMANCHE, 19 OCTOBRE

MASCULIN
Vanier 1, Valleyfield 0
FÉMININ
Valleyfiled 3 Lionel-Goulx 1

Statisticiens:
Gabriel Gariépy et Daniel St-Amand
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HOCKEY DERNIÈRE HEURE

Le syndicat insiste
Les dirigeants de l’Association des joueurs des li-
gues majeures ont l’intention de tenir une confé-
rence téléphonique avec les membres des Expos
pour discuter de la possibilité de renverser leur
décision et d’accepter finalement de disputer 22
matches locaux à l’extérieur la saison prochaine.
« Nous évaluons quelques nouvelles suggestions
de la part du baseball majeur », a dit Gene Orza,
de l’Association des joueurs. Orza a dit qu’il n’y
aura pas de vote, mais que le syndicat verra s’il y
a consensus parmi les joueurs.

Lightning 3, Thrashers 2
À Tampa, Pavel Kubina a marqué lors d’une
échappée, en désavantage numérique, avec moins
de deux minutes à jouer à la période de prolonga-
tion, hier, et le Lightning de Tampa Bay a défait
les Thrashers d’Atlanta, 3-2. Le but de Kubina a
permis au Lightning de porter sa fiche à 4-0 pour
la première fois de son histoire. Les Thrashers
(3-0-2-1) ont néanmoins arraché un point au clas-
sement pour un sixième match d’affilée.

Flames 3, Wild 2
À St. Paul, la recrue Matthew Lombardi a enregis-
tré son premier but dans la Ligue nationale et il a
ajouté une passe, hier, dans une victoire de 3-2
des Flames de Calgary contre le Wild du Minne-
sota. En relève à Roman Turek, blessé, Jamie
McLennan a bloqué 20 tirs dans les buts des Fla-
mes et il a porté sa fiche à 3-0.

L H J M Q

CLASSEMENT
Division Ouest
PJ G P N DP BP BC Pts

Gatineau ......18 14 2 2 0 85 42 30
R.-Noranda ..14 10 4 0 0 59 39 20
Val-d’Or .......16 7 6 3 0 42 46 17
Shawinigan ..16 7 8 1 0 50 59 15
Drummond. ..16 5 7 3 1 44 51 14
Victoriaville...15 4 10 0 1 41 58 9

Division Est
PJ G P N DP BP BC Pts

Rimouski......15 9 5 1 0 65 46 19
B.-Comeau ..17 8 8 0 1 41 62 17
Québec ........16 7 7 1 1 41 55 16
Chicoutimi ....15 6 7 0 2 44 47 14
Lewiston ......15 5 9 1 0 45 54 11

Division Atlantique
PJ G P N DP BP BC Pts

Cap-Breton ..14 11 3 0 0 58 32 22
Moncton.......15 9 4 1 1 53 46 20
I.-P.-E. .........15 8 4 1 2 58 43 19
A.-Bathurst...18 4 13 1 0 45 74 9
Halifax..........13 2 10 1 0 32 50 5
Un point pour une défaite en prolongation.
MARDI, 21 OCTOBRE

Victoriaville 2 Shawinigan 6
I.-P.-E. 2 Moncton 4

MERCREDI 22 OCTOBRE
Rimouski à Baie-Comeau, 19h30
Cap-Breton à Chicoutimi, 19h30

VENDREDI 24 OCTOBRE
Halifax à Lewiston, 19h
Chicoutimi à Baie-Comeau, 19h30
Cap-Breton à Gatineau, 19h30
Moncton à Québec, 19h30
I.-P.-E. à Rimouski, 19h30
Shawinigan à Victoriaville, 19h30
Rouyn-Noranda à Val-d’Or, 20h

SAMEDI 25 OCTOBRE
Moncton à Chicoutimi, 16h
I.-P.-E. à Acadie-Bathurst, 19h
Halifax à Drummondville, 19h
Rimouski à Québec, 19h
Cap-Breton à Val-d’Or, 19h30

Compteurs (Au 21 octobre)
B A Pts

Crosby, Sidney Rim..................16 16 32
Daoust, Jean-Michel Gat ..........12 19 31
Lambert, Michaël I.-P.-E. ..........11 16 27
Guénette, François-Pierre Cap.16 9 25
Stewart, Danny Rim..................11 13 24
Urquhart, Cory I.-P.-E. ..............10 14 24
Talbot, Maxime Gat ....................4 19 23
Scandella, Giulio Rou .................6 16 22
Picard, Alexandre Lew..............14 6 20
Deblois, Dominic Rou .................8 12 20
Roussin, Dany Rim.....................8 12 20
Des Alliers, Renaud Gat ...........12 7 19
Pohl, Petr Gat ...........................10 9 19
Dixon, Stephen Cap ...................5 14 19
Fournier, Karl Cap ......................5 14 19

LIGUE DE L’ONTARIO
MARDI, 21 OCTOBRE

Kingston 4 Sudbury 5
JEUDI, 23 OCTOBRE

Mississauga à Brampton, 19h
Ottawa à Peterborough, 19h
Belleville à Windsor, 19h30
London à Sarnia, 19h30

VENDREDI, 24 OCTOBRE
Barrie à Saginaw, 19h30
Belleville à Plymouth, 19h30
Brampton à Erie, 19h30
Mississauga à Kingston, 19h30
Owen Sound à Guelph, 19h30
Sault Ste. Marie à Kitchener, 19h30
Sudbury à Ottawa, 19h30
Toronto-St. Michael’s à Sarnia, 19h30
Windsor à London, 19h30
Peterborough à Oshawa 19h35

SAMEDI, 25 OCTOBRE
S. Ste. Marie à Toronto-St. Michael’s, 14h
Barrie à Plymouth, 19h30
Kitchener à Erie, 19h30
Owen Sound à Saginaw, 19h30
Sudbury à Kingston, 19h

LIGUE DE L’OUEST
MARDI, 21 OCTOBRE

Prince Albert à Kelowna, 22h
Saskatoon à Spokane, 22h
Prince George à Swift Current, 22h30

MERCREDI, 22 OCTOBRE
Lethbridge à Calgary, 22h
Moose Jaw à Kootenay, 22h
Regina à Medicine Hat, 22h
Prince Albert à Everett, 22h05
Saskatoon à Tri-City, 22h05

VENDREDI, 24 OCTOBRE
Regina à Lethbridge, 22h
Moose Jaw à Kamloops, 22h
Vancouver à Kelowna, 22h
Everett à Spokane, 22h
Saskatoon à Portland, 22h
Red Deer à Swift Current, 22h30
Kootenay à Medicine Hat, 22h30
Prince Albert à Seattle, 22h05

L N H
ASSOCIATION DE L’EST

Division Nord-Est
Pj G P N DP BP BC Pts Dom. Etr. 10 Der. Série

Boston ....................... 7 4 1 2 0 19 16 10 0-0-1-0 4-1-1-0 4-1-2-0 G4
Canadien .................. 6 4 2 0 0 17 9 8 3-1-0-0 1-1-0-0 4-2-0-0 G1
Ottawa ....................... 5 3 1 0 1 17 10 7 1-0-0-1 2-1-0-0 3-1-0-1 G2
Toronto ...................... 5 1 2 2 0 7 13 4 0-1-1-0 1-1-1-0 1-2-2-0 P1
Buffalo ....................... 6 2 4 0 0 8 21 4 1-1-0-0 1-3-0-0 2-4-0-0 P1

Division Atlantique
Pj G P N DP BP BC Pts Dom. Etr. 10 Der. Série

NY Islanders .............. 5 3 1 1 0 16 11 7 2-0-0-0 1-1-1-0 3-1-1-0 G2
Philadelphie ............... 4 2 0 2 0 10 7 6 1-0-1-0 1-0-1-0 2-0-2-0 G1
New Jersey................ 4 1 1 2 0 9 9 4 0-1-1-0 1-0-1-0 1-1-2-0 P1
NY Rangers ............... 5 1 2 2 0 8 13 4 1-0-2-0 0-2-0-0 1-2-2-0 G1
Pittsburgh .................. 4 1 2 1 0 8 13 3 1-1-0-0 0-1-1-0 1-2-1-0 G1

Division Sud-Est
Pj G P N DP BP BC Pts Dom. Etr. 10 Der. Série

Atlanta ....................... 6 3 0 2 1 17 11 9 2-0-1-0 1-0-1-1 3-0-2-1 P1
Tampa Bay ................ 4 4 0 0 0 16 6 8 3-0-0-0 1-0-0-0 4-0-0-0 G4
Floride........................ 6 1 3 2 0 9 11 4 1-1-1-0 0-2-1-0 1-3-2-0 P3
Washington................ 6 1 4 1 0 15 20 3 1-1-0-0 0-3-1-0 1-4-1-0 P3
Caroline ..................... 4 0 2 2 0 6 9 2 0-1-1-0 0-1-1-0 0-2-2-0 N2

ASSOCIATION DE L’OUEST
Division Centrale

Pj G P N DP BP BC Pts Dom. Etr. 10 Der. Série
St-Louis ..................... 5 3 1 0 1 14 12 7 1-0-0-0 2-1-0-1 3-1-0-1 G2
Detroit ........................ 5 3 2 0 0 13 12 6 2-0-0-0 1-2-0-0 3-2-0-0 P2
Nashville .................... 5 3 2 0 0 12 10 6 3-1-0-0 0-1-0-0 3-2-0-0 P1
Columbus .................. 5 3 2 0 0 13 8 6 3-0-0-0 0-2-0-0 3-2-0-0 P1
Chicago ..................... 6 2 4 0 0 9 19 4 2-1-0-0 0-3-0-0 2-4-0-0 G1

Division Nord-Ouest
Pj G P N DP BP BC Pts Dom. Etr. 10 Der. Série

Vancouver ................. 6 3 2 1 0 19 10 7 3-0-0-0 0-2-1-0 3-2-1-0 G1
Calgary ...................... 5 3 2 0 0 8 10 6 2-1-0-0 1-1-0-0 3-2-0-0 G1
Edmonton .................. 6 3 3 0 0 19 16 6 3-1-0-0 0-2-0-0 3-3-0-0 P1
Colorado .................... 5 2 3 0 0 15 14 4 1-2-0-0 1-1-0-0 2-3-0-0 P2
Minnesota .................. 7 1 5 1 0 14 20 3 1-3-1-0 0-2-0-0 1-5-1-0 P2

Division Pacifique
Pj G P N DP BP BC Pts Dom. Etr. 10 Der. Série

Dallas......................... 6 4 2 0 0 17 11 8 3-1-0-0 1-1-0-0 4-2-0-0 G2
Phoenix...................... 5 3 2 0 0 11 12 6 1-1-0-0 2-1-0-0 3-2-0-0 P2
Los Angeles............... 5 3 2 0 0 16 12 6 1-1-0-0 2-1-0-0 3-2-0-0 P1
San Jose.................... 5 1 3 1 0 8 14 3 0-1-1-0 1-2-0-0 1-3-1-0 P1
Anaheim .................... 5 0 4 0 1 5 16 1 0-2-0-1 0-2-0-0 0-4-0-1 P5 SOCCER
LE CALENDRIER
LUNDI, 20 OCTOBRE

Toronto 2 N.Y. Islanders 5
Floride 1 N.Y. Rangers 3
Detroit 1 Canadien 2
Buffalo 1 Vancouver 6

MARDI, 21 OCTOBRE
Atlanta 2 Tampa Bay 3 (Prol.)
Calgary 3 Minnesota 2
Boston 4 Colorado 1
St. Louis 6 Edmonton 4
Philadelphie à Los Angeles, 22h30
Anaheim à San Jose, 22h30

MERCREDI, 22 OCTOBRE
Floride au New Jersey, 19h30
Caroline à Pittsburgh, 19h30
Columbus à Detroit, 19h30
Toronto à Dallas, 20h
St. Louis à Vancouver, 22h30
Philadelphie à Anaheim, 22h30

JEUDI, 23 OCTOBRE
Tampa Bay à Columbus, 19h
Caroline à Boston, 19h30
N.Y. Islanders à Canadien, 19h30
Washington à Ottawa, 19h30
Nashville à Atlanta, 19h30
Edmonton au Colorado, 21h
Toronto à Phoenix, 22h
Buffalo à Los Angeles, 22h30
Chicago à San Jose, 22h30

VENDREDI, 24 OCTOBRE
New Jersey à Pittsburgh, 19h30
Minnesota en Floride, 19h30
Dallas à Detroit, 19h30
St. Louis à Calgary, 21h
Buffalo à Anaheim, 22h30

SAMEDI, 25 OCTOBRE
Washington à Toronto, 19h
Ottawa à Canadien, 19h
Pittsburgh à N.Y. Islanders, 19h
Detroit à N.Y. Rangers, 19h
Caroline à Philadelphie, 19h
Floride à Atlanta, 19h
Dallas à Columbus, 19h
Boston au New Jersey, 19h30
Minnesota à Tampa Bay, 19h30
Colorado à Nashville, 20h
Calgary à Edmonton, 22h
Chicago à Los Angeles, 22h30
Phoenix à San Jose, 22h30

DIMANCHE, 26 OCTOBRE
Chicago à Anaheim, 20h
Buffalo au Colorado, 21h
Phoenix à Vancouver, 22h

LE CLASSEMENT GÉNÉRAL LIGUE DES CHAMPIONS
PREMIÈRE PHASE - TROISIÈME JOURNÉEEst Pj Pts

1. x-Boston ......................7 10
2. x-Atlanta ......................6 9
3. x-NY Islanders .............5 7
4. Tampa Bay ..................4 8
5. Canadien ....................6 8
6. Ottawa .........................5 7
7. Philadelphie ................. 4 6
8. New Jersey..................4 4
9. Toronto ........................5 4

10. NY Rangers .................5 4
11. Buffalo .........................6 4
12. Floride.......................... 6 4
13. Pittsburgh .................... 4 3
14. Washington.................. 6 3
15. Caroline .......................4 2

Ouest Pj Pts
1. x-Dallas........................ 6 8
2. x-St-Louis ....................5 7
3. x-Vancouver ................6 7
4. Detroit ..........................5 6
5. Nashville ......................5 6
6. Columbus ....................5 6
7. Calgary ........................ 5 6
8. Phoenix........................5 6
9. Los Angeles.................5 6

10. Edmonton ....................6 6
11. Colorado ......................5 4
12. Chicago .......................6 4
13. San Jose......................5 3
14. Minnesota .................... 7 3
15. Anaheim ......................5 1
x- premier de sa division

GROUPE A
Mardi:
Anderlecht (BEL) - Celtic Glasgow (ECO)....... 1 - 0
Lyon (FRA) - Bayern Munich (ALL)................. 1 - 1
Déjà joués:
Lyon (FRA) - Anderlecht (BEL) ....................... 1 - 0
Bayern Munich (ALL) - Celtic Glasgow (ECO) 2 - 1
Celtic Glasgow (ECO) - Lyon (FRA) ............... 2 - 0
Anderlecht (BEL) - Bayern Munich (ALL)........ 1 - 1
Noms Pts J G N P BP BC Dif
1. Bayern Munich.... 5 3 1 2 0 4 3 +1
2. Anderlecht .......... 4 3 1 1 1 2 2 0
3. Lyon.................... 4 3 1 1 1 2 3 -1
4. Celtic Glasgow.... 3 3 1 0 2 3 3 0

RESTENT À JOUER
Mercredi, 5 novembre
Celtic Glasgow - Anderlecht
Bayern Munich - Lyon

Mardi, 25 novembre
Anderlecht - Lyon
Celtic Glasgow - Bayern Munich

Mercredi, 10 décembre
Lyon - Celtic Glasgow
Bayern Munich - Anderlecht

GROUPE B
Mardi:
Lokomotiv Moscou (RUS) - Inter Milan (ITA) ..3 - 0
Dynamo Kiev (UKR) - Arsenal (ENG) ............. 2 - 1
Déjà joués:
Dynamo Kiev (UKR) - Lokomotiv Mos. (RUS). 2 - 0
Arsenal (ENG) - Inter Milan (ITA).................... 0 - 3
Inter Milan (ITA) - Dynamo Kiev (UKR) ........... 2 - 1
Lokomotiv Moscou (RUS) - Arsenal (ENG)..... 0 - 0
Noms Pts J G N P BP BC Dif
1. Dynamo Kiev ...... 6 3 2 0 1 5 3 +2
2. Inter Milan ........... 6 3 2 0 1 5 4 +1
3. Lok. Moscou ........4 3 1 1 1 3 2 +1
4. Arsenal ............... 1 3 0 1 2 1 5 -4

RESTENT À JOUER
Mercredi, 5 novembre:
Inter Milan - Lokomotiv Moscou
Arsenal - Dynamo Kiev

Mardi, 25 novembre:
Lokomotiv Moscou - Dynamo Kiev
Inter Milan - Arsenal

Mercredi, 10 décembre:
Dynamo Kiev - Inter Milan
Arsenal - Lokomotiv Moscou

GROUPE C
Mardi:
Dep. La Corogne (ESP) - Monaco (FRA)........1 - 0
AEK Athènes (GRÈ) - PSV Eindhoven (PBS).0 - 1

Déjà joués:
AEK Athènes (GRÈ) - D. La Corogne (ESP)...1 - 1
PSV Eindhoven (PBS) - Monaco (FRA)..........1 - 2
Monaco (FRA) - AEK Athènes (GRÈ) .............4 - 0
D. La Corogne (ESP) - PSV Eindhoven (PB) 2 - 0

Noms Pts J G N P BP BC Dif
1. Dep. La Corogne 7 3 2 1 0 4 1 +3
2. Monaco...............6 3 2 0 1 6 2 +4
3. PSV Eindhoven .. 3 3 1 0 2 2 4 -2
4. AEK Athènes ......1 3 0 1 2 1 6 -5

RESTENT À JOUER
Mercredi, 5 novembre:
Monaco - Deportivo La Corogne
PSV Eindhoven - AEK Athènes

Mardi, 25 novembre:
Deportivo La Corogne - AEK Athènes
Monaco - PSV Eindhoven

Mercredi, 10 décembre:
AEK Athènes - Monaco
PSV Eindhoven - Deportivo La Corogne

GROUPE D
Mardi:
Galatasaray (TUR) - Olympiakos (GRÈ).........1 - 0
Juventus Turin (ITA) - Real Sociedad (ESP)...4 - 2
Déjà joués:
Juventus Turin (ITA) - Galatasaray (TUR) ......2 - 1
Real Sociedad (ESP) - Olympiakos (GRÈ) .....1 - 0
Olympiakos (GRô) - Juventus Turin (ITA) .......1 - 2
Galatasaray (TUR) - Real Sociedad (ESP) 1 - 2
Noms Pts J G N P BP BC Dif
1. Juventus Turin ....9 3 3 0 0 8 4 +4
2. Real Sociedad ....6 3 2 0 1 5 5 0
3. Galatasaray ........ 3 3 1 0 2 3 4 -1
4. Olympiakos......... 0 3 0 0 3 1 4 -3

RESTENT À JOUER
Mercredi, 5 novembre:
Olympiakos - Galatasaray
Real Sociedad - Juventus Turin

Mardi, 25 novembre:
Galatasaray - Juventus Turin
Olympiakos - Real Sociedad

Mercredi, 10 décembre:
Juventus Turin - Olympiakos
Real Sociedad - Galatasaray

LES COMPTEURS
(Matches d’hier non compris)

B A Pts
Palffy, LA .................... 2 8 10
Kovalchuk, Atl............. 5 2 7
Bonk, Ott..................... 2 5 7
Forsberg, Col.............. 1 6 7
Czerkawski, NYI ......... 4 2 6
Rolston, Bos ............... 4 2 6
Alfredsson, Ott............ 3 3 6
Hossa, Ott................... 3 3 6
Lang, Wash ................ 3 3 6
Ribeiro, Mtl ................ 3 3 6
Savard, Atl .................. 2 4 6
Visnovsky, LA ............. 2 4 6
Zidlicky, Nash ............. 2 4 6
Zubov, Dal .................. 1 5 6
Rafalski, NJ................. 0 6 6
Barnes, Dal................. 5 0 5
Tkachuk, StL............... 4 1 5
Arnason, Chi............... 3 2 5
Kariya, Col .................. 3 2 5
Perreault, Mtl............. 3 2 5
Recchi, Phi ................. 3 2 5
Robitaille, LA .............. 3 2 5
Smyth, Edm ................ 3 2 5
Blake, Col ................... 2 3 5
Kvasha, NYI................ 2 3 5
Lidstrom, Det .............. 2 3 5
Marchant, Clb ............. 2 3 5
St. Louis, TB ............... 2 3 5
Zednick, Mtl............... 2 3 5
Arnott, Dal................... 1 4 5
Bergeron, Bos............. 1 4 5

LE CANADIEN
B A Pts Pén.

71. M. Ribeiro ............. 3 3 6 2
94. Y. Perreault........... 3 2 5 4
20. R. Zednik .............. 2 3 5 4
79. A. Markov ............. 1 4 5 4
82. D. Audette............. 1 3 4 4
73. M. Ryder ............... 1 3 4 4
24. A. Dackell ............. 1 2 3 4
90. J. Juneau.............. 0 3 3 0
5. S. Quintal .............. 1 1 2 0

44. S. Souray.............. 1 1 2 4
17. J. Ward ................. 1 1 2 13
22. S. Bégin ................ 1 0 1 4
65. R. Hainsey ............ 1 0 1 4
43. P. Brisebois .......... 0 1 1 0
81. M. Hossa .............. 0 1 1 4
52. C. Rivet................. 0 1 1 6
37. N. Sundstrom........ 0 1 1 4
32. G. Dwyer............... 0 0 0 7
51. F. Bouillon............. 0 0 0 0
38. J. Bulis .................. 0 0 0 0
88. C. Higgins ............. 0 0 0 0
25. C. Kilger................ 0 0 0 0
8. M. Komisarek........ 0 0 0 0

11. S. Koivu ................ 0 0 0 0
15. D. Langdon........... 0 0 0 0
30. M. Garon............... 0 0 0 0
60. J. Théodore .......... 0 0 0 0

LES GARDIENS
G P N Min. Bc Bl Moy.

J. Théodore .... 3 2 0 299 8 1 1.61
M. Garon......... 1 0 0 60 1 0 1.00

NDLR:.Les deux premiers qualifiés pour les 8e de finale. Le 3e est reversé en 16e de
finale de la Coupe de l’UEFA. ........
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Antonio, l’artiste
«A

ntonio nous renvoie à deux
des présences majeures de
notre époque : la célébrité et
la publicité. »

Marcus Macdonald, conservateur à
la Fonderie Darling, a eu l’idée, il y a
presque un an, d’exposer les oeuvres
du Grand Antonio. L’homme fort a
bien sûr accepté et il a fiévreusement
collaboré à l’exposition qui s’est ou-
verte hier et qui sera présentée jus-
qu’au 7 décembre.
Antonio a toujours travaillé avec

des photographes, cinéastes et impri-
meurs à la grande oeuvre de sa vie : la
promotion du Grand Antonio.
« Dans les dernières années de sa

vie, raconte Macdonald, il y consacrait
tout son temps. Il créait ses montages,
les faisait imprimer et les distribuait.
Comme tout artiste, il était consumé
par son travail. Plus rien d’autre ne
comptait pour lui. Ni son apparence,
ni la longueur de ses cheveux... »
En circulant à travers les collages et

les photos du Grand Antonio, vous

l’entendrez aussi chanter et vous serez
agréablement surpris par sa voix.
Vous pourrez également visionner un
film d’une heure monté par l’homme
fort lui-même et regroupant des bouts
de pellicule accumulés au cours des
années, dont son entrevue à l’émis-
sion-culte américaine The Johnny Car-
son Show.
Antonio, l’artiste, l’homme fort, le

showman, aurait aussi voulu être dan-
seur, comme quoi il touchait à tout.
« Il y a toujours eu de l’art « indis-

cipliné » comme le sien, c’est-à-dire
produit par des personnes sans forma-
tion, mais dont le besoin de créer est
irrésistible. L’oeuvre d’Antonio est
consacré à sa personne.
« Des gens comme lui ne sont pas

faits comme nous. Ils n’ont pas, com-
me la plupart des gens, le besoin de se
conformer. Antonio n’avait rien de
l’homme normal, ni le physique, ni
l’esprit. Regardez-le poser; il se prend
pour un prophète. Il ne voulait pas
être un homme normal. Il a résisté à la
société jusqu’à la fin.
« À un certain moment, il disait être

un extra-terrestre. Une voyante de 200
ans le lui aurait dit. Je crois que ça ve-
nait du fait que sa femme avait eu
quelques fausses-couches. Les méde-
cins du temps lui avaient dit qu’il ne
pourrait jamais avoir d’enfant, que
son sang était trop fort pour une fem-
me normale. Vous imaginez la solitu-
de de cet homme. Il ne pouvait même
pas s’accoupler avec l’humanité. D’où
l’extra-terrestre... »
Marcus Macdonald vous parle avec

enthousiasme du travail d’Antonio et,
avec son aide, vous découvrez des
choses fascinantes. Et si vous aimez
les mots autant que les images, vous
partirez dans un voyage délirant. Les

mots d’Antonio, qui n’a jamais
senti le besoin d’avoir recours à
un scribe, sont partout dans l’ex-
position.
« Le monde de l’art contempo-

rain est plein de faux artistes
faussement intellectuels qui éla-
borent des théories loufoques.
Ils ont éloigné le public. Des
hommes comme Antonio tou-
chent les gens. Il en est passé un
millier au salon funéraire ! Ce
type d’art est de plus en plus re-
cherché », dit Marcus Macdo-
nald.
La Société des Arts indiscipli-

nés a jumelé les oeuvres du
Grand Antonio à celles de Papa
Palmérino, un autre personnage
original.

« Papa Palmérino travaille avec du
kitsch, mais si vous pouvez l’aborder
avec un regard vierge, vous verrez la
beauté des ses oeuvres », dit Macdo-
nald, qui s’exprime dans un français
impeccable.
La Fonderie Darling est située au

745, rue Ottawa à Montréal. Pour in-
formations : 514-392-1554.

Toujours prêts !
Alors, ces Canadiens ?
Il faut dire que les Red Wings ne sont

pas sortis en lions, lundi, mais plutôt
comme s’ils avaient passé l’après-midi
chez Parée. Il reste que notre petite
équipe est toujours prête, ce qui n’était
pas le cas l’an dernier. En fait, l’an der-

nier, elle n’était jamais prête.
Il suffit parfois de peu de choses pour

transformer une équipe de hockey.
Quelques joueurs de moins, Gilmour et
McKay mettons, quelques jeunes pleins
d’enthousiasme, un nouveau chef sévère
et respecté...
Le Canadien ne ressemble pas à une

équipe qui pourrait s’effondrer. Le base
est solide, en commençant par la défen-
se, la clef, comme on sait.
Ça fait drôle de le voir parmi les pre-

miers au classement. On n’avait jamais
vu ça au cours de ce millénaire.
On trouve aussi Mariusz Czerkawski

comme premier marqueur avec déjà cinq
buts. Celui-là, il ne fallait pas le mettre
dans la même catégorie que Gilmour et
McKay. Il ne s’agit pas d’un joueur en
déclin, mais d’un marqueur naturel dans
la force de l’âge.
Son cas a été tout simplement mal gé-

ré l’an dernier.

Chicane
Ça allait trop bien. Mes perruches
Céline et René ne s’étaient pas dis-

putées depuis longtemps...
Lundi soir, Céline regardait le

match du Canadien quand René a
zappé au match de la NFL sans la
consulter. Ce n’était pas très délicat
de sa part et il s’en est voulu. Il a dû
faire les premiers pas, hier...
« Comment puis-je faire fondre

ton coeur de glace, Céline ? » a dit
demandé un René piteux.
C’est à ce moment que Rocket,

mon poisson rouge, et moi avons dé-
cidé d’aller faire un tour...
— Il paraît que le sexe est meil-

leur après une réconciliation...
— C’est tout à fait vrai, Rocket.

Crois-moi. Je pourrais t’en raconter
des spectaculaires du temps de mes
vertes années.
— On va manger une pizza ?
— D’accord. Chez Marconi ? C’est

la meilleure en ville.
— Ils disent tous ça dans leurs dé-

pliants, as-tu remarqué ? Pizza déli-
cieuse ! La meilleure en ville ! Tous
les restaurateurs grecs disent ça.
— C’est parce qu’ils font tous im-

primer au même endroit, Rocket.

MarcusMacdonald :
« Des gens comme leGrand
Antonio ne sont pas faits
commenous. Ils n’ont pas,
comme la plupart des gens,
le besoin de se conformer.
Antonio n’avait riende
l’hommenormal, ni le
physique, ni l’esprit.
Regardez-le poser ; il se
prendpour un prophète. »

PHOTO ARMAND TROTTIER, LA PRESSE©

Marcus Macdonald est conservateur à la Fonderie Darling, là où est présentée une
exposition des oeuvres d’art du Grand Antonio. Il parle avec enthousiasme de « l’art
indiscipliné » que nous a légué l’homme fort.

RONALD KING
DU REVERS

.
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PORTRAIT BASEBALL

JEFFREY LORIA
Pour la première fois de
sa vie, Jeffrey Loria est
forcé d’encourager les
adversaires des Yankees
en Série mondiale.
Portrait d’un New-
Yorkais passionné d’art
et de baseball.

ALEXANDRE PRATT

À partir du musée Metropo-
litan, il suffit de longer Cen-
tral Park sur quelques dizai-
nes de mètres vers le sud,
puis de changer de trottoir
après le bassin d’eau, à la
hauteur de la 72e rue. Nous
voici sur l’une des artères les
plus prestigieuses du quar-
tier, avec ses costaudes tours
d’habitation qui veillent sur
le parc. Jeffrey Loria habite à
un jet de pierre, au 19, tout
juste au coin de Park Ave-
nue.
Dans le lobby de la tour, le
photographe fait les 100 pas.
Sa présence n’est pas annon-
cée. Il craint que Jeffrey Lo-
ria lui refuse l’entrée dans sa
galerie d’art, dont l’emplace-
ment est tenu secret pour des
raisons évidentes d’assuran-
ces et de sécurité. Tel que
prévu, le premier contact en-
tre les deux hommes est ten-
du.
— Un photographe ? Il n’a
jamais été question de cela.
Quel est votre nom ?
— Jeff Zelevansky, mon-
sieur. Je collabore avec le
New York Times.
— J’ai déjà vu votre nom, je
vous connais. Vous êtes par-
fois assigné aux matchs des
Yankees, non ?
L’art et le baseball ; la sim-
ple évocation des deux pas-
sions de Jeffrey Loria dans
une même phrase l’avait con-
vaincu de se laisser photo-
graphier malgré un terrible
froid de novembre, en l’an
2000, sur les trottoirs de
Park Avenue.

Un fan des Yankees
Autant Jeffrey Loria projet-
te l’image d’un homme d’af-
faires froid et arrogant en
public, autant dans le privé,
lorsque son beau-fils David

Samson s’absente pour pren-
dre un appel, il se révèle être
un homme cultivé et intéres-
sé. « Vous revenez du Met ?
Vous savez, j’ai fait don de
plusieurs oeuvres à ce mu-
sée, raconte-t-il. C’est un en-
droit que j’adore. » Dans la
pièce, plusieurs toiles et
sculptures d’artistes renom-
més. Dans un coin, une affi-
che en carton représentant
Vladimir Guerrero en gran-
deur nature.
La passion du baseball lui
est venue avant celle des arts.
Enfant de Manhattan, élevé
dans un milieu intellectuel —
il a étudié au Peter Stuyve-
sant High School, une des
meilleures écoles publiques
de la ville —, il encourageait

évidemment les Yankees,
l’équipe chérie des bourgeois
new-yorkais. « J’allais au
Yankee Stadium pour re-
cueillir des autographes de
Mickey Mantle, Roger Maris
ou Don Larsen », racontait-il
en novembre 2000, bien calé
dans un luxueux fauteuil de
sa galerie d’art. Adolescent,
le jeune joueur d’inter aura
été élu trois fois de suite au
sein de l’équipe d’étoiles de
sa ligue.
Au terme de ses études en
histoire de l’art, à Yale, il
réorientera sa carrière vers les
transactions d’oeuvres d’art,
un marché dans lequel il se
taillera une solide réputation,
notamment à New York, à
Tokyo et à Paris, où il s’im-

pose comme un expert des
toiles de Fernand Léger. Ce
n’est qu’une fois sa fortune
bien assise qu’il reviendra à
ses premières amours, en
1989, en devenant coproprié-
taire des 89ers d’Oklahoma
City, un club AAA, avec l’in-
vestisseur new-yorkais Mar-
vin Goldklang, lui-même ac-
tionnaire... des Yankees !
Une décennie passera avant
que Jeffrey Loria se porte ac-
quéreur d’un club des ligues
majeures, les Expos de Mon-
tréal. Le matin de sa grande
conférence de presse, il reçoit
un appel de félicitations.
C’est George Steinbrenner, le
célèbre et contesté propriétai-
re des Yankees. « George et
moi nous connaissons depuis

20 ans, dit-il alors. Il m’a of-
fert son aide si jamais j’en
avais besoin. Il a démontré
beaucoup de classe en m’of-
frant son soutien. »
Quatre ans plus tard, les
chemins du roi George et de
son dauphin se croisent à
nouveau, en Série mondiale
cette fois, dans le cadre d’un
affrontement entre leurs
équipes respectives, les Yan-
kees et les Marlins.
Et voilà Jeffrey Loria invité
au Yankee Stadium, le stade
de son enfance, pour encou-
rager un autre club que celui
avec lequel il a grandi...
.... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... .... ....

Les Marlins reçoivent ce soir les
Yankees pour le quatrième match
de la Série mondiale.

PHOTO JEFF ZELEVANSKY, AP
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